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VOUS INVITE
GRATUITEMENT
TOUS LES JEUDIS

Æ üœLs \m
C'EST SIMPLE
Vous n’avez qu’à décou­
per les coupons ci-des­
sous.

m E\ iü WMB
DE PLUS
AMUSEZ-VOUS A LA 
RONDE GRATUITEMENT

A CHAQUE 
SEMAINE

3 NOUVEAUX
PAVILLONS

En les accumulant, vous 
pourrez ainsi visiter TOUS 
les pavillons de TERRE 
DES HOMMES sans qu’il 
vous en coûte un sou et ce 
aussi souvent que vous le 
voulez.
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DÉCOUPEZIvosl
COUPONS

VISITEZ GRATUITEMENT 
LE PAVILLON PROMENADE

RÉALISATION DE LA FONDATION CRAVEN

C RAVE N

A TERRE DES HOMMES 
SUR PRESENTATION DI CE COUPON

VOUS RECEVREZ 
DES COUPONS 

D'UNE VALEUR DE

POUR LA 
RONDE

VALABLE LE JEUDI

* 4 * *VISITEZ 
GRATUITEMENT

LE PAVILLON DE

IA FRANCE

VALABLE LE JEUDI

* 4 4^** 4VISITEZ 
GRATUITEMENT

LE PAVILLON DE

CINÉMA D'ENFANTS

VALABLE LE JEUDI
J L J I

4 4 4 4VISITEZ 
GRATUITEMENT

LE PAVILLON DE

AFFAIRES CULTURELLES

VALABLE LE JEUDI



GUY CHAPADOS LE VEUT AINSI
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RENEE MARTEL 
GARDERA

I^a nouvelle voulant que 
Renée Martel et Jean-Guy 
Chapados se chamaillent 
pour la garde de leur enfant 
pouvait quelque peu nous 
étonner. En ce sens que l’en­
fant se trouve très jeune et 
qu’il est extrêmement rare 
qu’un père sevoitattribuerla 
garde du bébé a moinsque la 
mere soit reconnue comme 
étant inapte à assumer la 
responsabilité de son en­
fant. Or Renée Martel nous 
semble avoir les moyens 
physiques et psychologiques 
de garder son enfant. Sur­
tout durant les premières 
années de la vie d’un enfant, 
on s’accorde à dire que la 
présence quotidienne de la 
mère est plus importante. 
Et, à vrai dire, on voyait mal 
Jean-Guy Chapados s’occu­
per du bébé comme une 
“nounou” ou confier l’en­
fant à la grand-mère, etc... 
De toute façon, la vérité est 
beaucoup plus simple et 
plus harmonieuse. Il n’y a 
pas de drame. Jean-Guy 
Chapados que nous avons 
rejoint au téléphone, nous a 
rassurés: “Ecoutez, il n’a 
jamais été question que je 
garde le bébé. Renée gar­

dera notre enfant et saura 
très bien lui donner tout ce 
dont il a besoin. De plus, 
comme je vois Renée très 
souvent, je ne me sentirai 
pas du tout exclus de la vie 
de cet enfant et je pour­
rai le voir tant que je vou­
drai’’.

On sait que Jean-Guy 
Chapados est un musicien 
très en demande et qu’il doit 
accomplir une somme consi-

"RENÉE SAURA 
LUI DONNER 

TOUT CE DONT 
IL A DESOIN"

dérable de travail. Mais il 
conservera une association 
avec Renée Martel au ni­
veau de la composition des 
chansons de Renée et aussi à 
titre d’arrangeur musical 
quand il sera question d’en­
registrement. C’est donc 
dire que les deux “parents” 
demeurent en excellente re­
lation amicale. De plus, au­
cune complication légale ne 
vient ternir l’histoire puis­

que Renée et Jean-Guy 
n’ont jamais été mariés.
“On ne peut pas divorcer 
puisqu’on n’a jamais été 
mariés, précise Jean-Guy. 
Tout simplement, on va vi­
vre chacun de son côté et 
garder des relations ami­
cales et des relations de 
travail.

Comme l’a déjà souligné 
Robert Charlebois dans une 
interview, le rôle du père est 
plutôt vague, durant les pre­
mières années de la vie d’un 
enfant, et les hommes se 
sentent plus utiles quelques 
années plus tard. Nul doute 
que Jean-Guy Chapados 
saura au bon moment tenir 
son rôle. Mais pour le mo­
ment, Renée Martel saura 
très bien bichonner et four­
nir à cet enfant toute la sé­
curité dont il a besoin. Re­
née Martel n’a pas à crain­
dre qu’on lui enlève son bébé 
et on peut cesser de se racon­
ter des “peurs” à leur sujet. 
Renée et Jean-Guy ont su 
organiser les choses de la fa­
çon la plus harmonieuse qui 
soit. En personnes modernes 
et intelligentes. Et vive le 
bébé!

J.B.

SERGE BÉLAIR AVAIT RAISON

Stéphanne Vernie, lorn de la conférence de prenne au coure de la­
quelle il annonçait officiellement que "Je t’aime” était la chan- 
non primée pour la clôture den Jeux olympiquen.

"JE T'AIME":
LA CHANSON 

PARTIE 
POUR LA 
GLOIRE!

Lors de sa sortie, “Bienvenue à Montréal” se voulait la 
chanson thème des Jeux Olympiques d’Eté de Montréal. 
On sait que cette “toune” a connu une belle déconfiture. 
Pour racheter cette erreur, les membres du COJO avec le 
sieur Stéphanne Venue en tète ont organisé un concours 
pour trouver une chanson qui cette fois serait vraiment di­
gne de la ville duMaire Drapeau.

Et c’est mercredi de la semaine dernière que Stéphanne 
Venue annonçait à la presse et à la population que la chan­
son “Je t’aime” remportait la palme. Les auteurs de “Je 
t’aime” sont Jean Robitaille et Christian St-Roch. L’inter­
prète de la chanson primée est la nouvelle venue Estelle 
Sainte-Croix. Fait amusant à noter c’est que Serge Bélair 
avait déjà annoncé à son émission matinale de CJMS, mar­
di dernier le nom des heureux gagnants. Faut croire qu’il a 
de “méchants” contacts l’ami Bélair. En tout cas il avait 
raison et cette fois nous sommes tous ravis du choix de la 
chanson. Voici donc les paroles de Jean Robitaille.

J’ai grandi
Par l’effort et l’exploit 
Aujourd’hui 
L’univers 
Est sous mon toit 
Je t’aime 
Jag Alskardig 
Bahebak 
loti amo 
Je t’aime 
Jegeelkerdig 
Ohevotra 
Yotequiero 
Demain tu vas partir 
Emporte en souvenir 
Ma chanson d’amitié 
Au monde entier

Paroles: Jean Robitaille 
Musique: Christian St-Roch 
Interprète: Estelle Sainte- 
Croix

Je t’aime 
Yes! Love You 
Ichliebedich 
Miluji te 
Je t’aime 
Aishtemassou 
Sseu wa ail ni 
Eu amo te 
Pour toi 
Tout mon pays 
A mis coeurs et saisons 
Pour t’accueillir ici 
Asa façon 
Je t’aime 
Chanlakoun 
Nalligivagit
MoinRinmin ou remeon 
Je t’aime 
Tibealoublou 
Kochamcie 
N ait sarapon 
Avec toi

7 août 1976, TÉLË-RA
D

IO
M

O
N

D
E / 3



4 / 
TÉ

LÉ
-R

A
D

IO
M

O
N

D
E,

 7 
ao

ût
 19

76
■VOS VEDETTES, VOUS ET NOUi
diversités

PAR RÉJEAN LE6AULT

—___ W COMMENTAIRESOLITUDE 1 étonnante lise!
,r IV'nhovir

..... . , • un 
•'l.uevirs à tS^l>t„rt sérieux‘1V^Û! S s'1 

.. ... .
\\le Undnmu'V a la pap>

A’larl nè-lAieursde>!Hnr

À SEPT'ILES
( h.il'.uu'l iH>us laisse entendre ijue deux nouveaux su 

[>er clubs ont récemment ouvert leur porte à Sept lies, ht 
parait qu a les \ i>ir. les l'abaret iers de \lont rt al roupiraient. 
Ils sont superbes' Il s'agit de la “Dame de Coeur" et du"Ca- 
ven"

OUI SERGENT!
A propos de la sérié poli­

cière québécoise, "haul Mo­
rin. sergent GRC,’ c est 
pendant le mois d octobre 
qu’on produira l'émission 
pilote. On prendra 28 jours 
pour le faire et on enregis­
trera des scenes a Montréal, 
Ottawa. Winnipeg et possi­
blement dans d'autres 
villes.

A la mi-novembre, gros 
meeting de visionnement

avec des représentants des 
reseaux CRC. BBC (televi­
sion britannique) et ceux 
des télévisions de la commu­
nauté francophone (France. 
Suisse. Belgique. Luxem­
bourg).

C’est après ce visionne­
ment seulement que sera 
prise la decision de produire 
ou pas cette super-série, se­
lon qu on 1 achètera ou pas 
ailleurs.

VOIRE COURRIER
\ i >us a\ e/. des choses a dire'’
F,h bien, dites les. sapristi! 
Faites parvenir vos lettres, 
courtes, “punchées et savou­
reuses a:

ON MHS FC RIT
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,Je pense que dans le eas 
de Lise Payette, on peut 
parler de v irt uosité. L expe 
rience et la maîtrise dont 
elle a lait preuve dans le ca 
dre de son émission olv mpi 
que nous auront donné des 
moment s savoureux et cha 
leureux. Recevoir des gens 
qui ne sont pas ou guère con 
nus et parvenir a nous inté 
resser a ees gens, a nous faire

passer en leur compagnie de* 
tort agréables moments, tel 
est le défi qu’elle a relevé 
avec, semblait il. beaucoup 
d'aisance. Pourtant je sais 
fort bien que derrière cette 
aisance, il y a certainement 
dû v avoir un eltort et un 
st ress constants. La beauté 
de sa réussite, c est précise 
ment que nous n avons nul 
lement peryu ce stress.

é,e

t,°nc' bons succès, allez

RL CW» ■ '*u<*bec
nrs deUS de
chere Yvette de Vle-
hun» mots jrr2p,'ur,es 
brasse Je,v°Us em-
nous votre ,L?,Uez P«ur 
Si-Mal" | l"' ,lc

CH0UVALIDZE 
ELISABETH

On peut se demander si 
Klisabet h Chouvalidzé de 
enn hera un rôle dans la sé­
rie policière “Paul Morin, 
sergent GRC”, qui sera 
réalisée par son mari. Ri 
chard Martin.

LA GAFFE 
RÉPARÉE

-Fai commis une gaffe la 
semaine dernière alors que 
je vous laissais entendre 
que dean Lajeunesse ve 
nait de fêter ses 50 ans. 11 a 
eu, en fait, 55 ans.

L’AVEZ-VOUS VU,
CE SACRÉ MI0USS0V!

Et j'ai
ri. . . j'ai ri! Même qu'a un 
moment donné, j'ai songé a 
faire installer des “whip- 
pers” a mes lunettes. . . par 
en- dedans. Car j'en 
braillais! Il y avait a mes 
côtés la comédienne Franci­
ne Vernac et son compa­
gnon. Gabriel, qui souf­
fraient egalement du même 
mal: les yeux mouillés.

Robert Lebel est excel­
lent, surprenant et admira­
blement bien seconde par 
une Béatrice Picard en très 
grande forme et un Robert 
Rivard littéralement cram- 
pant!

Ce qui complete le succès 
de “de veux voir Mioussov 
e>t la performance des au- 

^ très comédiens et comédien

Jacques Theriault, Robert Rivard, Roger Lebel et Paul Savoie.
Bref, je vous recommande 

très fortement “Mioussov , 
au Théâtre des Prairies de 
doliette.

nés qui. petits rôles ou pas, 
les rendent avec aplomb et 
drôlerie, de pense en parti­
culier au jeu des dacques 
Thériault (Ime révélation) 
('•mette Morin et Paul Sa­
voie.

Une production de la 
Compagnie dean Duceppe.



'Aux Jeux Olympiques'

NICOLE MARTIN
attaquée 

par un touriste
Vous nous connaissez, hé? 

Nous, on dramatise toujours 
tout.

Ainsi la semaine dernière, 
Nicole Martin est allée se 
promener du côté des -Jeux 
olympiques. Faut dire que 
Nicole s’était procurée par 
quelque subtilité de son cru, 
une passe qui lui a permis 
d’assister a un nombre con 
sidérahle de compétitions. 
On sait aussi l'importance 
qu elle accorde a la bonne 
condition physique (comme 
vous pourrez le constater 
a u x pages 8 et 9 de la prése n 
te édition), d’ou son intérêt 
pour cette grande manifes­
tation que représentaient les 
deux olympiques.

Or donc, la semaine der­
nière, Nicole s’est amenée

dans les environs du grand 
stade. Klle avait dans l’idée 
de s’asseoir dans le parc en­
vironnant pour observer la 
foule sur le point de sortir du 
stade. Chemin faisant ce­
pendant, elle se sentait sui 
vie. Klle n’en fit pourtant 
pas de cas et alla s’assoir sur 
un banc du parc comme si 
de rien n’était.

Mais c’est la que le “sui- 
veux r tontit, et voyez le 
moi ratourer, le phénomène! 
— Keee, pardon mademoi­
selle (avec accent français), 
le métro, c’est par où?

Nicole, qui le voyait venir 
mais qui n’est pas méchante 
fille, lui expliqua comment 
se rendre a la bouche du mé­
tro.

Notre touriste avait ce-

Anne Anderssen: 
conflit avec sa 

compagnie de disques
Anne Anderssen ces temps-ci passe ses journées à regar­

der les Jeux Olympiques soit à la télévision ou au site même. 
Elle s’occupe de plus de sa maison et se promène beaucoup. 
En ce qui concerne sa carrière, tout est au ralenti.

Elle vient de rompre son contrat avec la compagnie de 
disques Gamma et entreprendra prochainement des négo­
ciations avec une autre compagnie.

On se souvient que depuis longtemps elle attendait des 
nouvelles de la compagnie avec qui elle faisait affaires et 
que rien, mais absolument rien ne débloquait.

Elle s’est donc impatientée et... fâchée. Elle démontre 
par ce geste qu’elle tient beaucoup à demeurer dans le show- 
bizz québécois et qu’elle veut toujours aller plus haut. Sûr 
que ça se réglera pour Anne.

F. (r.

pendant brusquemen t 
changé d’idée et était sur le 
point de se montrer intéres 
sé a une toute autre bouche.

•le crois bien que je vais 
m’asseoir un petit peu, fit-il 
avec fausse candeur.

Nicole, encore une fois, 
n’a pas mauvais caractère, 
et elle était bien prete a ba 
varder quelques minutes 
avec ce touriste.

“Mais, raconte-t-elle, ça 
ne taisait paS cinq minutes 
qu’on parlait qu’il m’em­
brassait dans le cou."

Oh la!

T’as réagis comment?
-le lui ai tout simplement 

expliqué que je n’étais pas 
venue la pour me faire em 
brasser dans le cou...

T’as pas eu envie de lui sa­
crer une paire de claques?

Non... C’est pas dans mon 
tempérament. D’ailleurs

si ça l’était, je passerais ma 
vie a donner des claques!

Kst-ce qu’il a compris ces 
propos mesurés, le touriste9 

Oh oui. Il m’a fait la bise 
puis s’en est allé. Et voilà... 
la coquette histoire d’un 
brutal assaut.

R L

La folie la guettait

La femme de Claude Léveillée 
au berd d'une méningite
Francine, la jolie et char­

mante épouse de Claude Lé­
veillée, vient de causer tout 
un émoi a son mari d’abord 
ainsi qu’a tousses proches.

Toute l’histoire, qui a 
failli avoir de fort graves 
conséquences, avait pour­
tant commencé par un ba­
nal choc auditif.

En effet, il y a quelques 
semaines, Francine assistait 
a un spectacle de Claude 
présenté en plein air. A un 
moment donné, elle a passé 
devant une colonne au mo­
ment où l’orchestre y allait a 
fond detrain.
' Evidemment, sur le coup, 
elle fut saisie, mais sans 
plus. Comme les médecins 
allaient le diagnostiquer 
quelques semaines plus 
tard, elle venait pourtant de 
subir un choc auditif qui lui- 
mème provoquerait une in­
fection. C’est précisément 
cette infection qui, dans les 
jours qui suivirent, engen­
drèrent des maux de tète de 
plus en plus lancinants, de 
plus en plus douloureux et 
de plus en plus intolérables. 
Cela a duré deux semaines 
en s’aggravant toujours 
plus. En fin de semaine der­
nière, Francine avait atteint 
le point critique. Elle a dû 
être hospitalisée d’urgence à 
l’hôpital de St-Jérôme.

Durant les heures qui sui­
virent, on a craint le pire. On 
croyait en effet que l’infec­
tion avait dégénéré en mé­
ningite. Or l’on sait que les

Claude et Francine.

conséquences irréductibles 
de la méningite sont, soit la 
folie soit la paralysie.

Inutile de dire que Claude 
Léveillée a vécu quelques 
heures des plus angoissan­
tes.

Heureusement pour le 
couple svmpathique, ce fut

une fausse alarme et tout est 
maintenant rentré dans l’or­
dre.

Au moment où nous écri­
vons ces lignes, Francine est 
en repos dans un hôtel de 
Québec et prend du mieux 
de jour en jour.

R.L.

VOUS SENTEZ LE BESOIN DE PARIER À QUELQU’UN
QUELQU'UN VOUS ÉCOUTE À

SECOURS-AMITIE

S
I

563*55
POUR LES 

CANTONS DE L'EST
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le Journal 

de Montréal et 
le Guide officiel 

olympique
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fartes un don à la Palestre 
{Nationale et à Nmmaculée- 
Conception
Un pourcentage important du prix de chaque "Guide 
Olympique" acheté par nos lecteurs seront remis à 
parts égalés à la Palestre Nationale et au Centre 
Immaculee-Conception. C'est le moyen que désire 
prendre le Journal de Montreal pour contribuer, du 
même coup, au succès des Jeux, à la survie et à la 
prospérité de deux admirables institutions sportives 
vouees à la formation des jeunes champions de demain

... en achetant un Guide 
officiel olympique
Voici le seul guide officiel des Jeux de la XXIe 
Olympiade1 Contenant tous les renseignements voulus 
cet instrument unique et indispensable vous permettra 
de participer pleinement aux Jeux, sur les lieux ou à 
l'écran de television Sa préparation a ete supervise par 
le comité organisateur des Jeux de la XXIe Olympiade 
ahn que vous puissiez mieux voir les Jeux, mieux les 
comprendre et mieux vous en souvenir.

frais de 
manutention 
inclus

Assurez vous d'obtenirdès que 
possible votre exemplaire 
souvenir, offert a seulement

$050

Pour recevoir le guide officiel postez c* coupon 
dès aujourd'hui à l'adresse suivante

Veuillez m'envoyer______
exemplaires du guide 
officiel des Jeux de la XXIe 
Olympiade au prix de S3 50 
chacun (S3 00 et 50e pour 
frais de manutention) 
J'inclus un chèque ou 
mandat pour

Guide officiel olympique 
Case postale 3020 
St -Laurent Que H4L 4Y8

Guide
Officiel
Olympique

N GO 9
App

. Code postal.

f_
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Michele Richard était très heureuse de rencontrer hrenchie Jarraud a Miami et de faire un bon 
diner en com[HiKnie de Jacques Matti, et de h renchie au restaurant de Guy I) arcy, t hez I un
ton ”.

Pendant son séjour à Mia­
mi, M ichele chaque soir, se 
permettait un bon souper, 
("est ainsi que par gour­
mandise elle a pris quelques 
livres qu’elle a d’ailleurs 
déjà perdues. Pendant la 
même période Frenchie -lar- 
raud se trouvait a Miami au 
Motel “LE CASTAWAYS’’ 
avec tout un groupe de 
CK VL. Jacques Matti a 
donc organisé un souper que 
je qualifierais de mémorable 
chez “TONTON D’ARCY ”. 
lTn Guy D’arcy plus en for­
me que jamais qui a su nous 
recevoir en grand. Nous 
avons mangé comme des 
“gourmandes” (le mot est 
gentil n’est-ce pas mais il ne 
traduit pas toute la vérité) 
dans une euphorie bien or­
chestrée par MATT1-JAR- 
RAUD D’ARCY. Jamais 
souper ne fut plus joyeux.

FRENCHIE JARRAUD: 
UN NOUVEAU DEFI 
DANS SA CARRIERE

En effet, ce soir-la Fren­
chie fêtait son entrée a 
CJMS. Michèle Jarraud sa 
femme était très en forme. 
Un couple d’amis était éga­
lement présent. Les ques­
tions fusaient de partout, y 
savoir ce que Frenchie allait 
faire, pourquoi il avait quit­
te CKVL pour CJMS?: “J’é­
tais très heureux a CKVL 
mais la greve des employés a 
changé bien des choses; je ne 
pouvais pas continuer. De 
plus, cela faisait plusieurs 
mois (pie j’avais eu des dis­
cussions d’affaires avec les 
dirigeants de CJMS; c’était 
en fait un aboutissement 
normal. Un tournant dans 
une carrière est obligatoire; 
l’important c’est de savoir le 
prendre”. Guy D’arcy, qui 
avait attiré Frenchie a 
CKLM le faisant quitter

CJMS. lui a rappelé ce M»ir 
la la phrase qui se disait 
lorsque Frenchie faisait un 
travail de géant à CJMS. 
Ces lettres d’appellations si 
gnifiaient pour eux: “C’EST 
JARRAUD MON SOU- 
riEN”. Jacques Matti, qui 
n'est jamais en restes, a pra­
tiqué ce soir-la un art mer-

RRAUD
veilleux. celui de la ques- 
t ion-réponse.

Guv G’arcy et Frenchie se 
sont amusés comme des 
fous. Quant à Michèle, elle 
savourait son repas en riant 
des jeux de mots impayables 
de ces trois vedettes. Une 
soirée qui s’est terminée fort 
tard et dans la joie.
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l'ne photo-souvenir: l’hôte-restaurateur Guy D’arcy, toujours 
aussi bel homme, semblait très heureux de la visite de Michèle.
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Frenchie Jarraud, Guy D’arcy et Jacques Matti (très en forme) 
ont eu un plaisir fou à se retrouver.



GAÉTAN LABRÈCHE

VICTIME AUSSI D'UNE 
PANNE D'ËLECTRKITf

Gaétan Labreche j</ue 
t> les soir» »aaf !e dimar. 
che et ie lundi au theatre de 
fa Marjolaine, a Kastmar II 
tient le mie de ia méchante 
tee ( ara bosse dans la corne 
die musicale "l-es hems de 
mon enfance de Michel 
Tremblai. Notons que c est 
aussi Gaétan I-abreche qu. a 
>i£ne ia mise en scene de cet 
te piece qui risque fort de 
battre des records d assis­
tance

Le comédien habite un 
majçnifique chalet ^itue près 
du theatre pendant toute la 
semaine. ma.-> le lundi, il se 
fait un devoir de revenir en

ville ou lux et son fils tra 
vaillent a la decoration du 
nouvel appartement ou ils 
viennent d emmena^er 

Comme bien d’autres ci 
tovens. Gaétan Iébréché a 
ete lui aussi victime de 
! Hvdm Quebec puisqu .1 a 
manque d’électricité pen 
dant une semaine “C’a fai­
sait très romantique", de 
dire le comédien, “car nous 
étions forces de prendre 
tous nos repas a la chan­
delle. Mais heureusement, 
la cuisinière et le système 
de chauffaxe fonctionnent 
au xaa. Tout ça a ete cause 
par un transformateur qui

A saute. Il faut vraiment
vivre pendant tout ce 
temps >ans electneite pour 
voir combien nous en 
avons besoin. C’est incro­
yable ce que ca peut chan­
ger nos habitudes de vie.”

S. P

r~ 1
JOLY

La pièce “C’est pas d ma 
’ étant terminée. Mo- 
Joiy travaille à une 

nouvelle émission qui sera 
cet automne a la télévision 
de Radio-Canada et qui 
s'appellera “Camérages”.

zrnmmamm

MONIQUE VERMONT 
DOIT TOUT À SON 

MARI JEAN FABER
Monique Vermont et Jean 

Faber sont vraiment très 
tiers du succès obtenu re 
cemment a La Botte a Clai 
rette. “Je travaille avec 
mon mari depuis mainte­
nant trms ans”, de dire 
Monique Vermont “et j’a- 
voue. sans vouloir trop le 
flatter, que c’est depuis 
que je travaille avec lui 

les choses vont vrai- 
tien pour mai. Evi-

snble fut 
eahne au point de vue du 
travail, mais depuis deux 

ts n’avons jamais 
de travail et puis, 

c’est tellement plus agréa­
ble de travailler comme ça, 
à deux.

“Notre horaire de tra­
vail est telirmeat chargé 

- pourrons deTi-

avanl la fia de 
aovemhre. Lundi, bous 
partons pour travailler

fants. je préféré travailler 
en banlieue de Montréal, 
car j'aime béea reatrer a la 
maison tous les soirs. Nous 
mt travaillons a F extérieur 
de la ville qu’une fois de 
temps en temps, question 
de faire plaisir à notre pu­
blic de province et a ce mo- 

la. nues deux filles 
vont garder cher 

leur grand-mere tandis 
que Nadège retourar cher 
sa gardieaue habituelle, 
uae danse qu’elle 
dere maintenu ni

C’est 
qui

soin de am petite de- 
et je ne

la PERCÉE K JACQNES

Jacques Houde. notre 
sympathique animateur 

’.se trouve pré- 
. comme on le sait 

déjà, en Europe ou U tra- 
i réveiller les Euro- 
Sa présence la-bas 

s'est Ente dans le cadre d’un 
échangé <fanimateurs entre 
les différents postes de radio

bavoir de 
vient tout

juste de terminer ta Suisse 
et ü est maintenant en Fran­
ce où il animera une émis­
sion radiophonique durant 
deux semaines. Ensuite, ü 
se rendra pour deux autres 
semaines en Belgique. Tout 
se déroule merveilleuse- 

Ees auditeurs ap­
tes differ 

qu'il a en 
à Montréal et les 

différents disques québécoss

qu’il a emportes avec hn. De 
ph». il en prod te pour visi­
ter et se faire de 
amis malgré 
heures de préparation que 
ces émissions demandent. Q 
sera de retour à Montreal a 
La fin du mois <f août et re-

vités. 0 est question qu’on te 
voit à une autre émission de 
Radio-Canaris: on le saura à

IUEURJ AVEC
SOLANGE
HARVEY

d’e/poir
COURRIER D’ECHANGE POUR 

COMBATTRE LA SOLITUDE
fCJWtf à

SOLANGE HARVEY
1 1 53 Chemin Chonteclerc, 
Ste-Adeie P Q.

'iéffî
Description
Réponse

S 7.00 
53.00

20G— D»vcrcee prciessionneile 
30 ans. 5 6 ', i 20 bs, *emmine 
douce affectueuse oon carac 
'ere ;olie et fcier ocoooctionnee 
Signe zodiaque Balance. J'ado- 
'e a ne en olein air a lecture 
ski de fana, tennis, danse yiusi- 
que, suis très humaine, comore- 
hensi^e J'aimerais -encontrer 
homme bien, belle aooarence. 
canaaien trancais. soartif de 
5'TO" et plus. Photo avec ore 
miere lettre et no tel

St-Hyoemthe 
201 — Divorcee 49 ans. 5'3", 
138 lbs, simple franche, sincere, 
aimant sport, camping, musi­
que ne de famille Armerait -en- 
centrer homme honnête et Tra 
«aillant sincere sobre franc, de 
4à a 55 ans Aventuners s abste 
mr

Montreal
202— J'ai 61 ans, 135 ibs. libre.
propre. J'aimerais faire la con­
naissance d'un homme sincere, 
oropre et sabre de belle aopa 
rence. i'aime .es balades en 
aura ie dialogue et la banne cui­
sine. SV P pas d'aventuriers.

Montreal
203- —Je sms «euve. sans en­
tants. oianae. 5 3" 59 ans gaie 
bonne cuisimere Je suis une fem­
me pour aimer un seul homme 
Je desire -encontrer quekju un 
de bien, belle apparence, sobre 
qui aime ««e tranquille, de 60 a 
65 ans 3as d'aventuners.

Ste-Therese.

2G*—Taureau célibataire, 5’3", 
150 Ibs, cheveu* châtains, yeux 
bruns. Je ne danse pas, suis très 
sensible et firm de, honnête, se­
meuse. J'armerais corresp avec 
un jeune homme de 23 a 28 ans, 
sereux et modeste. Pas d'aven­
tuners. Echange de photos. But 
sereux. Solitaire

205-—Divorcee, 40 ans. grasset 
te ayant une fillette de hmt ans a 
ma charge, aimant musique, ci­
nema, balades, vie en ptem air. 
Désirerait rencontrer homme li­
bre, ayant a peu près kes mêmes 
goûts, surtout sobre et sincere, 
aimant la me familiale. A celui 
qui m ecnra, une repense assu-

206—Je suis veuve dans la cin­
quantaine. brune, assez grasset 
te. 5'4". Je travaille comme se-

b ta* a

cretaire aimant a musique es 
«ovages et a culture en general 
De caractère plutôt gai J'aime 
rais 'encontrer un compagnon 
de mon calibre avant situation 
nterçssante Veut au 'ibre de 
disposer de sa «te et capable de 
courtiser une femme

Lochine
207 legerement nandicaoee 
mais faisant une v»e très oor 
male fille ae 2 ans. jieux bruns, 
cheveux blonds 5 115 Ibs,
aime equitation et le tennis J> 
tuaie pour devenir secretaire le 
gale Aimerait rencontrer un jeu­
ne homme ben, oyai qu» m oc 
cepterait comme je '.uis.

Lochine
2C8 Célibataire 29 ans. 5 3’, 

34 'bs. ctieveux blancs natu­
rels, secretaire, possédé auto, 
l'aime la natation la lecture, le 
theatre Vaudrais rencontrer 
compagnon de 27 a 35 ans, 
grand, célibataire au divorce, un 
entant ou pas, bon travail, se 
neux. ayant des goûts sembla­
bles aux miens très a la moae 
J'ai le genre mannequin et soi? 
naoiilee très a la moae Je vcu« 
dis ceci humblement e suis jolie 

Chôme dey

HOMMES
T 25- Célibataire. 26 ans. bon­
ne pas espérant partir en affai­
res bientôt yeux pers, cheveux 
noirs. T 45 Ibs, 5'10", smc., bon­
ne nsf , belle app., aimeanema. 
theatre, restaurants, spectacles 
d'artistes de choix, chanson­
niers. Desire rencontrer une idle 
femme sans enf . de 20 a 28 ans, 
simple, ns truite, affec., bien pro­
per But: rencontrer une parte­
naire et faire des projets ensem­
ble. Repense a toutes, mais pho­
to avant rencontre.

126 — Divorcé. 4T ans, 
5'9 1 2" 190 Ibs. belier sobre, 
je passe ma solitude au travail, 
aime promenade en auto, j'aime 
le hockey, agent de sécant» La 
femme qui me conviendra sera 
gàtee Je suis bien loge. J'aime­
rais rencontrer une femme qui 
n'a presque pas connu le bon­
heur. de 25 a 38 ans. a peu près 
entre T 00 et T 20 Ibs. accepterais 
une fi Ile-mere, car j'aime les en­
fants.
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Dons son petit trois-et demi très confortable, il y a plein de lu 
miere et de plantes vertes dont elle prend grand soin.

Nu-oie Martin .sauva^t'on 
ne°

Mais non!
Bien au contraire, c'est 

avec énormément de ^en 
tillesse qu elle nous a reçus a 
son logement de Longueuil 
pour nous eut retenir de sa vie 
île te nme d'intérieur et d'ex 
teneur... bref. t>our nous ra- 
conter “comment ça va de ce 
temps-la”.

Côte carrière, on sait qu’el­

le \ lent de s’offrir deux super- 
succes de palmarès avec son 
“H\mne a l'amour immé­
diatement suivi de “Tu ne 
peux pas te figurer'' qui mar­
che encore très fort. Mais, car 
il \ a un mais. Nicole ne retire 
pas de ces succès ni assurance 
ni sentiment de securité.

Au contraire, elle nous 
avoue se sentir très insecure 
quant a l'orientation de sa 
carrière, -le dois dire par con-

NICOLE se
satisfait de son 

3 1/2 confortable
c:

I ~Jê

aT,,

C'est une entrevue des plus amicales que Nicole Martin a accor­
dée a notre directeur.

POUR LA BEAUTE DE VOTRE POITRINE

OUFIRI
CEST UN extrait DEGORCE DE PALETUVIER
rouge importe d Afrique

POUR LA BEAUTE DE VOTRE PO'TRINE FAITES 
APPEL A OUFIRI
OUFIRI D APPLICATION EXTERNE SANS 
CONTRE (NDICA’lON POUR VOTRE SANTE ET 
TESTE DANS LES HÔPITAUX DE PARIS

POUR DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS, 
ECRIRE A

CASIER POSTAL 9772 
m , QUEBEC 10 QUEBEC G1V-4C3

EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES 
ET LES MAGASINS A RAYONS.

Malgré scs angoisses c* ses inquiétudes

NICOLE
MARTIN
s'efforce de 
vivre passionnément!
treque l'on sent chez cette ar 
tiste qui a treize ans de me­
tier. un désir de travailler, de 
bûcher et de réussir qui est 
plus positifs. Passionné 
même! Ce qui incite a penser 
que Nicole nous réserve quel­
que colossale surprise.

Côte sentimental, plu­
sieurs journaux ont fait état 
de sa vie amoureuse der­
nièrement; certains avec 
exact it ude (ce fut le cas d'une 
recente edition de Photos Ve 
dettes), d'autres en inventant 
toutes sortes de choses.

Nicole pourtant tient tou 
jours a la décision qu elle a 
prise de ne plus étaler sa vie 
privée "à la une” et se montre 
très discrète quant il s’agit 
d’en parler.

de la soupçonne pourtant 
(tout en admettant que je me
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\icole Martin cuisinière ? h'.uh! elle n'aime ihis 
faire cuire les neufs... elle n ’aime f>as la routine de 
la cuisine. Mais parlez-lui de travailler tout un 
apres midi a preparer un festin !

\icule est une friande lectrice de magazines de 
mode. Savoir tous les secrets pour etre belle... être 
femme jusqu 'au bout des onffles... évoluer dans ce 
se ns-la...

fourvoie peut-être a deux 
cents milles a l’heure) de ne 
pa> retirer de ce roman d’a­
mour tout le positif et tout le 
stimulant auxquels elle serait 
normalement en droit de s’at­
tendre. de sais bien que le 
sentiment d’insécurité cpii la 
travaille présentement vient 
de sa carrière, mais je l’ai 
trouvé a la fois trop fort et 
trop persistant pour qu’il ne 
soit pas automatiquement 
intrigant, (’’est peut-être 
naïveté de ma part, mais je 
me dis que l’amour devrait 
normalement compenser

LES

pour les angoisses dévelop­
pées dans le mét ier. un met ier 
quand même très dur. Or il 
m’a semblé que Nicole man­
quait justement de ces “com­
pensations ’.

Enfin bref...
L’avenir nous dira com­

ment Nicole se sortira de tout 
ça dans les prochains mois et. 
encore une fois, on sent chez 
elle, par delà les petits pro­
blèmes. un tel désir passionné 
de réussir et d’être heureuse 
qu’elle ne manquera certaine­
ment pas d’écraser ses petites 
“bibittesd’insécurité”. R.L.

. I MH

:J* . «fa.

V.-**' ..

&

Pour garder la forme, pour se 
distraire ou combattre le stress 
du métier, Nicole pratique plu­
sieurs sports dont le tennis, la 
natation, la course sur place et 
la bicyclette.

PLAISIRS
D'ÉTÉ

Lu musique occupe une place très importante dans la vie de \i 
cole. Ses preferences vont au classique et au jazz...

v'- y"/. t &

» '

L ’annee demiere, elle a fait Nil milles a bicyclette!

* 'y?'** rf.

wm.

mk
t-ÜXiàiSit'i ’ ■a-<v‘

Son revers n ’est pas des plus vigoureux, mais elle le pratique... Au moins, elle frappe dessus...

Elle nous avoue qu ’elle ne battra certainement 
X pas cette annee son record de l’annee demiere. 
f Le temps qu'elle prend a s’occuper de sa car­

rière ne lui laisse pas le loisir de longues ran 
données.
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A TERRE RES HOMMES

Le Pavilion Promenade de 
la fondation 1'CRAVEN A" 
REÇOIT SON 
50,000e VISITEUR

La pholo de ttumiüe kt Jarqure I ■ HwrAirr». tmre pretudmt de 
“( rtu'en A Mum kulhxnde HelLefetulke rt sam epnux. kl. Jram 
Guy Forget de Terre de* Homemteu. et kl Hugues "(rut’em A" 
Heaudeun.

Depuis 1 Ouxeriurt* de 
I erre des Homme- le J'h 

xi lion Promenade de lu Kon 
daucm “Craven A” connaît 
une affluence de- piu- sou 
tenue-

du 12 au 22 AOÛT ”76
tu CENTRE SPORTIF

imi
St-Yinceni de Paul

r4

o
•K.

LAYAL

(' «*-t amM qu< la -emame 
dermere. le Pavillon at 
cueillait -on xisiteur
en la personne d< Mme Roi 
lande BeUefeuillt a qui le- 
representanl- du Pavillon et 
de 1 em de- Homme- n ont 
pa> manque d offnr un pre 
tTeu* souvenir

A ncfler que le Pawllan 
Promenade est une piece 
importante de notre promt* 
tion monstre “\ i si ter era 
tuitement Terre dt^- H(*m 
me-€*t ta Ronde dont vou- 
otitene? le- details a la paee 
1 de la pre-ente editH»n 
C esl en effet en -e presen 
tant au Paxillun Promenade 
‘ Craven A que le- lecteurs 
participants («htiennent au 
tomatiquemenl de- laisse?

I "hemremee jé.t 
dm hutnJltm Prmememmde de la 
I umdatiam “( rue’em A **, Mme 
Hollande BetlefemmUe, mm mm 
ment ou elle frmmrêut le tmmr 
uiqmet de l entree. A T me

Hmgmm “Craven A” Hmam

passer d une \aleur de ÿ>4 
pour divers manepes de la 
R'*nde

r A

(IUUST«ATlOw SejLiMFNT

OBTENEZ UNE SUPERBE

PHOTO COULEUR
DE LA VEDETTE DE NOS JEUX OLYMPIQUES

NADIA Comaneci
POUR SEULEMENT $ I 50 

((LA PHOTO COULEUR QUE VOUS RECEVREZ ILLUSTRE 
NADIA DE P1BN PO)

PUBLICATIONS FAX INC Montreai. H7W1M5, 225 est, «te Roy 
VEUILLEZ M'ENVOYER IMMÉDIATEMENT ( ) PHOTO<S) COU
1RJR DE NADIA COMANECI AU MONTANT DE $1.50.

- PLUS 25 CENTS DE FRAIS DE POSTE ET MANUTENTION.
Voc» mœ chèque ou mande* poste à l'ordre des Pubhcaètom Feue
NOM..................
ADRESSE...................
VR1£................
PROV...............
CJP_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _



POUR LES OLYMPIQUES.

Donald Laulrec (a l’extrême fauche) relaxe un moment, cigarette a 
la main dtin* sa cabine de réalisateur.

r

VOUS 
EN OIT

PIAJS
LÉO RIVET

En dehors de ses heures nor­
males de travail. Léo Rivet s’est 
plu a regarder les différentes 
performances des athlètes aux 
-leux Olympiques On connaît 
le goût de M Rivet pour tout ce 
qui touche le sport. Puis il nous 
apprend avec plaisir que Rose 
Ouellette sera cette semaine en 
vedette a la Cravate Blanche.

JEN ROGER
En plus de nous revenir à 

la télévision a l’automne, 
-len s et» vient dans une se­
maine sur un nouveau 45- 
tours. Ce disque est compose 
de deux vieux succès de 
Dean Edwards qui donne­
ront “Pourquoi pas” et 
“Puisqu’il faut se quitter’’.
À part tout cela, Jen Roger 
est tous les jours au Café 
Provincial.

OLIVETTE THIBAULT
Présentement en vacances.

les journées d’Olivette se sont 
passées devant la télévision ou 
au stade olympique a regarder 
les athletes du monde entier et 
aussi a jouer au golf A part 
cela, elle se repose Lien, et s’oc­
cupe de ce qu'elle neglige nor­
malement .

CAROLE LAURE
Elle est à Montreal pour 

quelques jours, tout juste ar­
rivée de Los Angeles. Elle est 
en train de négocier avec de 
gros producteurs de films 
américains: il y a du projet 
en l’air.

CLAUDETTE MORRISSETTE
A peine rentrée de Québec 

(ou elle s’est beaucoup plu 
d'ailleurs), la jeune Claudette 
Morissette a repris la route. 
Pour où? Pour Québec encore 
une fois. “Télé 4”, la réclamait 
pour leur talk-show “De tout. 
De Tous”. La belle chanteuse a 
poussé sa “toune” pis a fait un 
long brin de jasette avec les ani- 
mateurs-maison: Nicole Bou­
langère) Claude Mercier.

V

On n’entend presque plus 
parler du chanteur Donald 
Lautree. Ce dernier n’est 
plus du tout intéressé auk 
articles a sensation et veut 
vivre son amour avec ( cime 
Louiez a sa façon. ( )r comme 
la chanson ne lui fait plus les 
doux veux. Lautree s’est di 
rigé vers la réalisât ion.

Depuis le 2\ juin dernier, 
Lautree fait un houlot incro­
yable au Village Olympique 
des .Jeux d’Kté de Montréal. 
Donald réalise une émission 
d’information sur tout ce 
qui se passe dans le Village 
Olympique et ses parages. 
Et c’est justement par le 
truchement de la télévision 
du canal 13 (le canal Olym­
pique) que son “Flash” pas­
se.

L’émission que réalise le 
sieur Lautree connaît un 
franc succès et ce dernier est 
fort heureux de la tournure 
des événements. Aidé sage­
ment d’une assistante a la 
realisation. Claudette Pate- 
naude, Lautree ouvre ses 
veux tout grands, observe, 
s’arrange avec ses gars du 
film et le tout est mis sur une 
pellicule et passe au canal 
13. Nous autres, humbles 
mortels, ne pouvons pas voir 
l'excellent travail de Do­
nald. Le tout est réservé 
avant tout aux athlètes des 
30. Nous n’avons pu savoir 
si Donald continuerait dans 
la réalisation après les Jeux. 
Mais... notre petit doigt 
nous dit que oui. Der­
nièrement il monta un gros 
show “rock & roll” avec son 
ami Denys Bergeron pour la 
station CKLM. Faut donc 
croire que Donald... se pen­
chera dorénavant beaucoup 
plus sur ce côté “derrière” la 
caméra. C’est un gars intel-

MAIS LES NÉGOCIATIONS VONT MAI

POSSIBLEMENT: DIANE ARCAND 
DANS UN TÉLÉROMAN À RADIO-CANADA

Les vacances achèvent, et 
comme on dit, le travail s’en 
vient à grands pas. Pour 
Diane Arcand qui n'a pas 
fait de théâtre d’été cette 
année et qui en plus n’a pas 
fait de poat-synchro depuis 
quelques semaines à cause 
des problèmes au niveau des 
nouvelles négociations, le 
mois de juillet fut assez cal­
me. Mais le travail s'en 
vient; la semaine prochaine, 
Diane reprend les enregis­
trements des Berger et re­
commence aussi à faire de la 
post-synchro. De plus, elle 
est en train de négocier pour 
une série à Radio-Canada. 
On ne sait pas laquelle, mais 
chose certaine, il s’agit d’un

téléroman. Mais il parait vont mal. 
que les dites négociations pas plus.

. alors on n’en 

F. G.

sait

ligent et s’il persévéré dans 
cette veine, mit doute qu’il

deviendra un as de la réali 
sation.

On sait que les femmes ne 
sont pas admises dans les ta 
vernes. En fait, un tavernier 
enfreint la loi et est donc 
passible d’amende s’il reçoit 
chez lui une représentante 
du sexe féminin. La semaine 
dernière pourtant, en pleine 
période des Jeux olympi­
ques, Pierre Daigneauït a pu 
faire exception a la regie. 
Courtoisie à l’égard des tou­
ristes, dirons-nous, avec 
l’assentiment de la police, 
puisqu’il a admis dans sa ta­
verne une jeune femme suis­
se, épouse d’un brave touris­
te qui venait se désaltérer 
après une longue marche a

travers les rues de notre 
ville. 11 eût été des plus im­
polis de laisser madame 
“bretter” sur le trottoir pen­
dant que son homme enfilait 
une “cinquante”’

Vous aussi en quelques semaines vous 
pouvez retrouver la ligne ideale, quelque 

soit la partie de votre corps a

amincir
EN LOTION

Oufiri-Svelt
% Pour de plus amples renseignements 
* Écrire à:

CASIER POSTAL 9772 QUÉBEC, Qué. G1V 4C3
EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES ET MAGASINS A RAYONS

SYLVIE BEAULIEU

COMPLÈTE
DE VOTRE 

CARACTÈRE 
ET DE VOTRE 

DESTINÉE
• pour consultations

privées:

TEL. (514) 677-1778
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Diane (îaKnon com­
ment avez-vous connu Jac­
ques M ichel’*

J’ai rencontré Jacques 
pour un “papier-' pendant 
qu’il faisait son spectacle au
“Patriote” en février dernier 
Le soir même je suis retournée 
voir son spectacle. On est aile 
manger au restaurant par la 
suite.

— Mais comment cela a-t- 
il accroche entre vous et 
Jacques Michel?

Ah' oui Sa femme mor 
te. c'est sûr que ceia a marque 
sa vie Puis cela a marqué ma 
vie avec lui. C’était quelque 
chose qui me heurtait chaque 
jour, la mort de Claire; vivre 
dans les meubles d’une autre 
femme, dans la maison d'une 
autre temme qui était dece- 
dee depuis peu de temps V a 
vait aussi la tille de Jacques. 
Les amis qui ont connu Claire 
et qui en parlaient très sou 
vent...

— Mais est-ce que vous 
étiez la remplaçante de 
Claire Michel? Ou si vous 
etiez vous, Diane Cagnon 
qui entrait dans la vie d'un

Dans cinq mois avec 
Jacques Michel qu’esi-ce 
qui s'est passe. (Ju’est-ce 
qui est arrive? (Via a chan­
ge votre vie comment? Et lu 
sienne?

Je ne pense pas que cela 
ait changé la vie de Jacques 
Parce qu’il a toujours ton 
tinué à faire ce qu’il faisait 
auparavant. Sauf qu’il avait 
une personne qui vivait dans 
sa maison. Ca l’a peut-être 
stimulé pour écrire "Ma nou 
velle saison”, son prochain 
disque. Ca lui a apporté une 
présence pendant cinq mois. 
Puis aussi des problèmes par 
ce que cela faisait un an et 
demi qu’il vivait seul. Et il 
avait pris ce rythme-la, de vi 
vre seul. Ca m’a aussi beau

■

s

et le chanteur Jacque* Michel au tout debut de leur
belle kàmtmtrm d’amour.

IHane Gagnon fut pendant cinq mois la' 
maîtresse du chanteur Jacques Michel. La ro­
mance du couple est maintenant terminée et la 
jeune femme a decide (une fois pour toute) qu'elle 
allait vider son plein et fermer la page. C’est à no­
tre reporter Jean Lorrain qu'elle s’est confiée un 
jour de la semaine dernière et nous vous livrons 
en exclusivité les propos de Diane. Si mademoi­
selle Gagnon a accordé cette interview, c’est 
qu'elle ne parlera plus jamais de ses amours avec 
Jacques Michel a qui que ce soit. Une fois pour 
toute Diane Gagnon veut ce chapitre de sa jeune 
vie fermé à tout jamais.

CONFESSIONS I 
■ L'EX-MAiïRESSI

—C’est peut-être arrivé 
dans un moment de nos vies 
respectives où on avait besoin 
de cela. Moi j’étais prête et lui 
était prêt. J’étais sur le point 
de divorcer à l’époque et j’a­
vais besoin de quelque chose 
d’autre.

—Jacques Michel a ce 
moment-la avait perdu sa 
femme. 11 connaissait des 
heures d’angoisse. Est-ce 
que cela a beaucoup marque 
votre relation avec le chan­
teur?

homme qui avait connu un 
immense chagrin, une perte 
inestimable?

—Non, je ne pense pas que 
-Jacques cherchait une rem­
plaçante pour Claire. Il était 
prêt à vivre autre chose. A vi­
vre avec une femme. Puis je 
me suis trouvée là. Il a fait un 
bout d’essai avec moi, c’est 
tout. Une remplaçante pour 
Claire il n’y en aura jamais. 
Elle était unique comme moi 
je suis unique. V’avait rien en 
commun entre Claire et moi.

le lundi à 
8:30 heures

L’UNIVERS DE YOLAND GUÉRARD

p.m.

& 1

avec yoland Guérard

coup vidée. Enormément vi­
dée parce que pendant ces 
cinq mois là je ne vivais plus 
du tout pour moi. Je vivais 
pour Jacques, en fonction de 
sa fille, en fonction de ses 
amis et de sa carrière. Je me 
suis complètement perdue 
dans sa vie.

—Vous avez dit avant no­
tre rencontre que le 33 tours 
.'u~ Jacques est a préparer 
était beaucoup le reflet de 
vos longs mois passés avec 
lui. Est-ce que vous croyez 
toujours que c’est un peu 
vrai?

—Jacques, c’est un poete, 
un artiste. Il est stimulé par 
tout ce qu’il voit et arrive 
dans sa vie. Autant son al 
bum “Migration” c’est l’his­
toire de la perte de Claire, au­
tant les cinq mois que l’on a 
passés ensemble ont coincidé 
avec la création de ce long-jeu 
là. Disons que ce disque a pris 
quatre mois à être écrit. Je 
suis arrivée à la première 
chanson. Notre histoire a fini 
aussitôt le disque terminé.

—Mais l’histoire d’amour 
entre vous et Jacques Mi­
chel, ça c’est terminé com­
ment? Pourquoi?

—Je pense que l’on se dé­
chirait lui et moi. On se déchi­
rait parce que Jacques c’est 
un tyran. C’est un être posses­
sif, c’est un être intolérant. Il 
ne laisse rien passer. D voulait 
m’avoir sous son emprise a 
tous les points de vue. C’est 
un vampire, dans le sens qu’il 
prend l’énergie de tout le 
monde. Tout ceux qui l’en­
tourent passent par là. Il va 
tout prendre d’une personne. 
Et quand la personne est tor­
due jusqu’à la dernière goûte, 
c’est moins intéressant pour 
lui. Moi j’ai accepté pendant 
un certain moment qu’on
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C ’est a notre reporter Jean Lorrain qu ’elle a fait ko confession.

DE JACQUES
prenne tout de moi. Puis j’ai 
par la suite mis la pédale dou­
ce. J’ai voulu moi aussi me 
nourrir ailleurs. C’est là que 
le déchirement a commencé. 
D’un côté je me disais bon, si 
j’embarquais dans le trip de 
Jacques, je pourrais être heu­
reuse aussi. D’rji autre côté je 
me disais... j’ai quand même 
ma vie à faire.

—D’après vous est-ce que 
Jacques vous aimait?

—Il espérait m’aimer. Il 
était convaincu qu’il allait 
m’aimer un jour.

—Comment arrive-t-ou a 
prendre cinq mois pour sa­
voir si on aime. Quand on 
est vidée comme par un

vampire... quand vous par­
lez de “vidage total”. Je 
pense que le gars ne vous dé­
testait quand même pas...

—Jacques m’aimait par 
moment. Il pouvait beaucoup 
m’aimer dans une journée. C.e 
lendemain il avait trop de 
préoccupations. Pas de temps 
à me consacrer. Il m’a déjà 
dit, “quand on a connu l’a­
mour c’est difficile de s’en 
tasser.” Il est sans cesse 

bousculé entre son travail et 
sa fille. D ne m’a pas donné 
une chance, il ne s’est pas 
donné une chance de m’ai­
mer.

—D’après vous, ces an­

I

nées-la passées avec Claire 
l’ont beaucoup marqué. 
Jacques faisait-il des rap­
prochement entre vous et 
elle. Est-ce que Claire a pas­
sé et vécu votre situation?

—Je pense que Jacques a 
un fond de tyrannie, d’égois- 
me et d’intolérance. Il en a 
toujours été ainsi. Ceux qui 
ont vécu près de lui ont eu à 
en subir les contres-coups. Ca 
me surprendrait beaucoup 
qu’une femme ait vécu douze 
ans avec Jacques en endurant 
les mêmes choses. Il y avait 
sûrement des choses valables 
et très riches en route que moi 
je n’ai pas connues.

—Pendant votre relation 
amoureuse avec Jacques 
Michel, est-ce que parfois il 
mentionnait le nom de Clai­
re et disait “Tu fais des cho­
ses comme elle”, etc...

—Bien, c’est sûr qu’il y a 
toujours dans la tête de quel­
qu’un une comparaison qui se 
fait. J’ai été souvent compa­
rée à Claire. Mais jamais de 
façon méchante. Jacques m’a 
souvent dit que j’étais le con­
traire de Claire. On entrait ja­
mais dans les détails. C’était 
sa partie secrète. C’était la 
partie qu’il ne dévoilait pas, 
son affaire à lui. On n’a pas 
tellement parlé de sa femme. 
Cela aurait été trop facile de 
la calquer, d’essayer d’être un 
peu comme elle puisqu’il l’a­
vait tellement aimée. Je pen­
se que les gens qui m’ont parié 
de Claire Michel m’ont mêlée 
bien plus qu’autre chose.

—Vous êtes partie à un 
moment donné en vacances 
avec Jacques. Là même où 
Claire aurait attrapé son vi­
rus. Que pensiez-vous de 
cette situation?

—C’est sûr que ce fut très 
difficile ce voyage en Guade­
loupe. Parce que Jacques 
avait passé toutes ses vacan­

ces dans ce pays avec Claire. 
Moi, je prenais du soleil et je 
profitais de mes vacances le 
plus possible. Je l’ai laissé fai­
re le “trip” qu’il avait à faire. 
D avait Sophie, le début de la 
composition de son 33 tours. 
Ça n’a pas été un voyage de 
noces. Ç a n’a pas été une fête. 
Dans ce temps-là, Jacques 
était “poigné”. Puis ses va­
cances, c’était pour faire le 
point. Essayer peut-être de se 
“dépogner”. D’après moi, y’a 
peut-être essayer de se brus­
quer. Il essaie toujours d’aller 
trop vite, de recommencer sa 
vie vite. Puis de se bousculer. 
Mais c’est le temps qui va...

—Vous avez terminé vo­
tre histoire avec Jacques 
Michel. Y’a eu des papiers

dans les journaux qui di­
saient que vous étiez avec 
lui et d’autres le contraire. 
Mais moi je sais que vous 
êtes à préparer le program­
me de Jacques pour la Place 
des Arts... est-ce toujours 
vrai?

—Bon... bien, le program­
me, c’est que Jacques a vu 
que je ne pouvais plus rester à 
rien faire. Comme j’écrivais 
beaucoup de réflexions sur lui 
et que je lui faisais lire, il m’a 
dit,” Diane... écrit donc sur 
moi”. Lui voyait peut-être un 
peu de publicité en-dessous
Diane Gagnon continue à 
vivre, avec ou sans Jac­
ques Michel.

de cela. Je ne sais pas. Enfin 
de compte, cela a évolué. On a 
décidé de mettre des petits 
mots de personnes qui l’ont 
très bien connu. Même si no­

tre romance est terminée, mor 
je continue cela Parce que 
cela n’a rien a voir avec l’a 
mour. C’est du travail pour 
moi.

—Mais vous êtes en bons 
termes avec Jacques Michel 
en ce moment...

— On est dans les termes de 
deux personnes qui viennent 
de finir quelque chose C’est- 
à-dire que l’on se repose cha 
cun de notre bord. On ne se 
parle pas trop. On verra. On 
ne sait pas de quel bord cela 
va tourner. Disons que l’on 
n’est plus des amants; on n’a 
pas eu le temps d’être amis. 
Donc on ne sait pas...
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l.e Lac Sawin ext un domaine priite ha hit* i*ar .'{t familles, ...et 
n entre fXi - y ui eeut. /’a.sxt’ la barrière, ce petit chemin mene à 
une extrémité du lac ou il faut prendre la chaloupe pour ne 
rendre aux differents chalets, étant donne qu 'ii n y a fuis 
de route qui fasse le tour du lac.
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Maman Dominique et Olivier 
que papa Dual appelle after tue u 
sement “Ti Casse”.

I es jeunes sont prêts a ramener le représentant de Trie Kadiomonde 
de l autre cote du lue Comme ils sont taquins ees petits coquins, Ju 
nette leur demande peut être de ne pas donner lu frousse au journalis 
te...
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Voici le modeste chalet en bois rond des Lajeunesse qui était à Congine un camp de 
bûcherons, puis qui a appartenu au pere de Janette avant de devenir finalement la pro­
priété des Lajeunesse il y a 22 ans.

r-

Martin est aussi “ben t’chum "avec sa mere.

!!r

\.r

.1

M.

Martin Lajeunesse, lorsqu’il ne va pas "groover” à St-Zénon, aime 
bien faire la conversation avec les membres de sa famille. A noter que 
le premier etage du chalet est constitué d’une immense salle de séjour 
tenant lieu de salon et de salle à manger. On y trouve aussi une petite 
cuisine où les Janette, Dominique et Isabelle préparent régulièrement 
de véritables repas gastronomiques.

! • «•

m
C’est bien beau les repas gastronomiques, 
mais ça fait de la l'aisselle a laver par la suite! 
Qu ’importe, c ’est avec le sourire que Janette et 
Dominique se livrent à la tâche alors que ces 
messieurs se prélassent honteusement dans le 
salon.

Dans un coin de la salle de séjour, à l’aspect très 
rustique, Janette Bertrand nous fait découvrir 
une très vieille baratte (dont elle ne s’est jamais 
servie pour faire son beurre cependant) et un 
bouquet de fleurs des champs.

-»•*> J A,

Même si le temps était sombre ef pluvieux, Jean et Janette ont fait un 
p ’tit tour sur le lac... pour les besoins du photographe.



Il existe entre Jean et Martin, aujourd 'hui âge de III ans. une rompit 
rite des plus touchtintes qui nous incite a croire qu’il n’y a vraiment 
(ms de conflit de generation chez les l.ajeunesse.

Quelle famille! Appelons ça une demie-photo alors qu’on aperçoit a t‘arriéré plan et dans le “flou” Jean l,ajeu 
nesse, sa fille Dominique et son petit fils Olivier. A l’avant plan, Martin, le chien /.oe, Haul her 
trand, le mari de Dominique. Janette et Honbon-le chaton.

v<***

•%* . r * -1
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Au jardin. Janette et Dominique constatent que les tomates ne pous­
sent pas vite. Ne restera plus à Janette, qui fait déjà des marinades 
succulentes, qu’à mijoter un délicieux ketchup-maison.

La premiere réaction des 
gens a qui l’on a confié qu'on 
venait de réaliser un reporta­
ge photographique chez les 
Lajeunesseà St-Zénon fut de 
s’écrier: “Ah! Ça existe vrai­
ment, St-Zénon?”

Kh oui ! Ça exi.-le et c’est un 
site merveilleux comme vous 
pourrez en juger par nos pho­
tos.

La deuxieme réaction pos­
sible en sera une d’étonne- 
rpent devant la simplicité et 
la modestie du chalet de la 
célèbre famille. On aurait pu 
s’attendre en effet a les trou­
ver logeant dans un véritable 
château érigé au bord du ma­
jestueux et sauvage lac Sa- 
win. Mais non. Ils évoluent 
dans un modeste chalet en 
bois rond.

Après avoir passé près d’u-

C’est le départ. Salutations, on part les moteurs etEt vite, on rentre au garage!

? > ^

Y ** •trXàÊs:
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Est-il besoin de raconter un tas de choses! Cette seule 
photo vaut toutes les autres...

ne journée entière sur place et la famille Lajeunesse: s;mple, 
partagé leur dîner, j’en suis chaleureux, et sans prêt en- 
venu a la conclusion que ce tion.
chalet ressemble finalement a R.L.

Y J

■Vy-Î-

C’est comme ça qu’on “ride” sur le Sawin!
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R06ER LEBEL

Il y a heu de se réjouir. Le suc­
cès personnel remporte par Ro­

ger Lehei dans la pièce "Je 
veux voir Mioussov" l’a en 
quelque sorte, régénéré. Il est 
dangereusement en forme, sou 
riant constamment... et il s’est 
même mis à engraisser lui qui 
avait considérablement maigri 
suite a sa crise cardiaque Bref, 
un homme qui a retrouvé sa 
confiance et son aplomb. Et il 
est bon qu’il en soit ainsi.

JEAN-LOUIS PARIS
Un coup de fil de Jean- 
Louis Paris qui nous laisse

entendre qu'Henninie que 
l’on joue tout l’été au 
Théâtre des Marguerites à 
Trois-Rivières, attire 
beaucoup de monde. Même 
que l’on doit ajouter des 
chaises à plusieurs repré­
sentations.

OHISLAINi ET ROBERT
Le couple Toupin-Paradis pré­
pare actuellement un disque 
microsillon chacun c est a dire 
deux disques, l’un avec Ghis­
laine toute seule et l’autre avec

Robert tout seul. D’autre part, 
ils préparent ensemble un gros 
Show avec danseuses, gros or­
chestre etc... qu’ils rôderont 
d’abord en province pour arri­
ver finalement à la Place des 
Arts, a Montreal. Par surcroît, 
il semble que le fameux projet 
de Daniel Bert bol ino va fonc­
tionner, ce qui amènerait Ghis­
laine et Robert à voyager dans- 
le monde entier. Le contrat 
n’est pas finalisé mais il y a de 
bonnes chances pour que ça 
fonctionne. C’a fait du pain

i
pour les boulangers... ou plutc
pour les Toupin!

JOSETTE MATTI
Faudrait bien en parlerflj 
des fois de cette brave Jo­
sette Matti. Oui, l’épouse 
de Jacques du même nom. 
Ils vivent séparés depuis 
longtemps. Lui vivant en 
Floride et elle à Beloeil où 
elle a une petite école d’art 
dramatique. Au moment! 
où vous lire/ ces lignes ma­
dame Matti sera à retrou-! 
ver sa vieille Europe pour 
une quinzaine de jours.

BUY CLOUTIER
Il est sûrement l’imprésario iS 
plus occupé en ville. Mais il es J 
aussi un homme fort gentil. LM 
maître derrière la maison No* 
bel et le "grand” Simard vienR 
de prendre la route pour IndiuB 
napolis ou son jeune poulaiG 
doit donner un show ce week 
end.

CAROLE LEMAIRE
Une carte postale de la co- 1 
médienne Carole Lemaire f 
nous arrive en droite ligne f 
de Saint-Georges, Bermu- ^ 
da. “La traversée jusqu’i- I 
ci s’est bien passée. Un * 
temps superbe, nous res- • * 
tons trois jours aux Ber­
mudes, fantastique...!” ^ 
Cré Carole va... toujours 
sur le “go”.

OEOROES DOR
On sait que le Théâtre de:^ 

Ancêtres de Georges Dor, a St^ 
Germain, a réussi à faire parle * 
de lui et à attirer passablemen 
de spectateurs dès sa premièn | 
saison. Le Père Gédéon, Jeai 
Perraud et Guy Lécuyer en fon ; 
les fins de semaines. Or, le; ’ 
choses vont tellement bien qu* 
Georges Dor fera de ce théàtn 
un théâtre d’été dès l’an pro 
chain avec une création québé 
coise à l’affiche durant toute h 
saison. Peut-être applaudira-t 
on une pièce de Georges DoN 
mise en scène par Jean Per 
raud?

MKHEL LOUVAIN

Quand vous lirez ce petit | 
entrefilet le beau Michel i 
aura regagné son 
Châteauguay. On sait que '§ 
l’homme arrive tout juste 1 
de Wildwood où il a char­
mé de nombreux touristes f 
au cabaret “Le Petit Qué- | 
bec”; La seule affaire chez | 
l’ami Michel en ce moment ÿ 
c’est qu’il doit ralentir ses % 
activités. Son médecin le & 
lui a ordonné. Michel s’est JR 
soumis. Vaut mieux vivre ‘ 
que... T»
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LE SON D'ÊCHOS-VEDEITES
Dans le cadre d’une récente 
promotion "Kchos Vedettes 
a domicile”, un jeune came­
lot a reçu un magnifique 
svst e me st eréophoni<ine 
[x»ur avoir recruté le plus 
d’abonnés au cours d’une 
seule semaine. La photo ci 
contre fut prise lors de la re

misedu prix et on remarque, 
rie gauche a droite. Paul Ro- 
cheleau, directeur du tirage, 
ROBKRT l'rahan, l’heu­
reux camelot Normand < ire 
nier, agent-camelot et Ro­
nald Renaud, gérant des 
ventes, service a domicile 
pour Montréal.

Avis a toutes les maisons: 
C laire Syril vous cherche 
éperdument, spécialement 
dans le secteur de ( ôte clés 
Neiges. Ou alors, faute fie 
mieux, dans Notre-Dame 
de («race! Si (Maire Syril ne 
finit pas par trouver ce 
qu’elle cherche dans Cote 
des-Neiges, il faudra bien 
qu’elle se résigne a acheter 
une belle maison dans le 
quartier cossu de Notre 
Dame de Oràce. Due vou­
lez-vous9 A la guerre comme 
a la guerre. Kn fait, « est (pie 
(Maire Svril et son mari (lé- 
rard Sousav (un nom qui 
prédestine a la musique!), 
propriétaire et producteur 
de la maison de disques

X
4L

UNE PARTIE DE PÉTANQUE 
AVEC GRACE DE MONACO!

C'est vrai, Jean Rafa s’en 
va a Monaco au mois de 
septembre. Kt ce voyage suit 
de près tout un brouhaha 
puisque Jean Rata vient 
tout juste de déménager. Kn 
fait, depuis vingt-ans, Jean 
Rafa vivait dans une très jo­
lie maison de Ville St Lau­
rent . Mais pour être franc, il 
en avait jusqu’au cou du rôle 
de propriétaire qui est plus 
ingrat qu’autre chose depuis 
quelques années. Or notre 
fantaisiste redevient simple

locataire et il vient d’amé­
nager dans un appartement 
d’Outremont. Seulement, a 
peine aura-t-il eu le temps 
de fixer les tapis et d’instal­
ler les meubles qu’il devra 
s’envoler pour l'Kurope. 
L’histoire, c’est qu’en sep­
tembre prochain, se tiendra 
a Monaco un grand tournoi, 
le Championnat du monde 
de pétanque. On sait que ce 
tournoi s était déroulé 1 an 
dernier a Montréal et que 
Jean Rafa en avait été l’or-

*

ganisateur. “C’est pas tout 
a fait les Olympiques, pre- 
cise-t-il, mais la competi­
tion se déroule entre douze 
pays et c’est une grosse af­
faire.’’ Cette année, les 
competitions se dérouleront 
au pays de Grace et Rainier 
qui ne manqueront pas d’as- 
sister a l’Ouverture du 
Championnat. Or, on sait

Nova cherchent a s’installer 
ehez-eux, dans un endroit 
suffisamment spacieux pour 
installer confortablement 
non seulement les deux en­
fants mais aussi toute l’ins­
tallation sonore et l'équipe 
ment technique qu’il faut a 
des maniaques du son et de

que Jean Rafa, même s'il 
n’ose pas l’avouer publi­
quement, nourrit en secret 
l’espoir de disputer une pet i- 
te partie de boules avec la 
princesse Grace. Espoir tout 
a fait légitime, nous en con­
venons...

I

la musique. Jusqu’ici leurs 
recherches se sont soldées 
par un échec, ils n’ont pas 
trouvé la résidence a leur 
convenance. Aussi ont-ils 
décidé de partir en vacances 
et d’oublier le problème. 
Quand ils rentreront d’O 
cean City, dans quelques se­
maines, il 'era toujours 

[temps de se remettre a 
I fouiller la ville...

JB,

* ASTROLOGIE *
POUR RENDEZ- VOUS
* 523-1952 *

SYMPHORIEN

le mardi à 
7:30 heures p.m.

HORLOGERIE — BIJOUTERIE
A ! «oie — o la motion Dépl*ont» grahjrti
Lxamons do Ménéfttéro do I Éducation 

Nivoou vocondotro V «t recyclage 
Peemts No 74Q659

INSTITUT D’HORLOGERIE 
DU CANADA LTÉE

1012 «1, Mont Royol - Montreal - H2J 1X6
Tél.: 513-7623^

VOUS ÊTES ENCEINTES?

VOUS AVEZ DES 
PROBLÈMES?

SIGNALEZ

277-4183
COLLYRR BLKU

GOUTTES POUR LE SOIN ET 
LA BEAUTÉ DE VOS YEUX

En vente dans les pharmacies

À GROSSESSE- 
SECOURS

Femmes enceintes en dif­
ficulté, vous trouverez 
I aide necessaire pour 
poursuivre votre grosses­
se.

Tél: 526-0873

7 août 
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Deux interprètk'H du “Survenant”: Robert Rivard et George» 
Bouvier.

Robert Rivard dans la sérié “Le 
courrier du Roi”

F.n compagnie de Maman Helene... Les emissions pour enfants, 
il y arait beaucoup de traiail. ■\

La photo la plus recente: au Theatre des Prairies, juste avant 
l’entree en scene. Sur la photo: Jacques Theriault, Robert Ri- 
lard et Beatrice Picard.

LE RESTAURANT DISCO-CLUB 
EUGÈNE C’EST QUOI?

Gr

A:
J3t K.

' »

s agit d y aller. C est on endroit on ne 
jveau, inattendu, étonnant et même uni- 
etrouve qu au Disco Club Eugène, sur la

I! n y a rien a expli! 
peut plus original, c 
que. Ce phénomène 
rue University 
C est ce qu ont pu 
d’artistes et plusieur 
officielle.
L’accueil à l’heure du unch le midi aussi bien que pour les dan­
seurs le soir chez Eugène est assuré par les réputés Gene et Roger 
Cloutier.
Assistaient à la réception (de gauche à droite), Roger Cloutier; Re­
née Martel; Jacques Salvail.

itater les membres de la presse, nombre 
rsonnalhés sportives fors de I inauguration

BIOGRAPHIE
Robert Rivard est né le 

29 mai 1927 à Montréal. Il 
est marié et pere de trois 
enfants dont un. Michel, 
est maintenant célébré 
étant un des membres du 
groupe Beau Dommage. 
Robert Rivard, en plus 
d’être comédien, est prési­

dent de l’union des Artis­
tes, membre du conseil des 
Arts du Canada à l'exécu­
tif. et aussi membre a l’e 
xécutifdela Fédération In­
ternationale des Acteurs, 
organisme qui a les mêmes 
buts que l’union des Artis­
tes. c’est-à-dire, défendre 
les intérêts sociaux et mo­

raux des acteurs. Les 
membres du congrès ont 
une assemblée à tous les 
trois ans et ceux de l’exécu­
tif à tous les ans. Cette an­
née, au mois de septembre, 
les membres de l’exécutif 
se réunissent a Vienne ou 
évidemment M. Rivard se 
rendra.

Dans une scene de “Rue des /*ignons “avec Louise Marleau et Réjean Lefrançois.



ROBERT RIVARD
33 ANS DE METIER

RobiTi Rivard esi avant u»ut un W<*fT!ttk ihratrr lArpuis 
maintenant ans qu'tl fait de la s<-en<- en %otla que sa ra.r- 
r»ere se c onUrue toujours II a aussi fait du cabaret, tenu lies 
roles au ci ne ma et encore aujourd'hui a la télévision H est de 
plus administrateur i pensons a son poste de President de TL - 
mon des \rtistes*.

C est en 5943 qu'il ahandor- 
ne defmitJsetDen; ses etudes 
classiques pour faire du 
théâtre A cette epoque. il n'y 
avait pas de conservaUiire; il 
suivit donc des cours avec Sita 
Ridder. François Roret et 
Kleonard Stenan. Ses pre 
mieres armes au theatre pro 
iessKinnel se sont faites sur la 
scene du theatre Gesu ou il 
avait egalement débuté en tant 
qi. amateur Sa premiere piece 
en tant que professionnel "Ai 
lit ude 3.200". en compagnie de 
l>enise Pelletier. Gifles Pelle 
tier. Jean I»uis Pans et I)eni 
-e Pmulx. A la tel€*v'ision. il 
loue présentement dans le tek- 
roman “Rue des Pipnons ou il

*

Om la

iiK-ame le meme rade qu'il te 
';ait il v a 23 ans a la radio, liée 
t<w Mi lot C a epaiement a»ue 
durant plusieurs années dans 
* le Nurvesianl ” ou iî tenait le 
rôle de Beau Blanc El on ne 
parie pas de toutes les eims 
suais pour enfants dans les 
quelles il a joue. \e nions que 
la Boite a Surprise, au tout de 
but de la television

Robert Rivard est epaiemeni 
metteur en scene C'est lui qui 
a fait la mise en scene de la pre 
mere emission dramatique en 
rinruil ferme a la television 
c rtait une piece de Marte’ 
I>ut>e. *‘L>e J autre rôle du 
mur" C'est aussi lui qui a fait 
la mise en scene de “Zone".

ê

u’ie autre ;*iece de I>LiSf ûans 
laquelle il tenait tu>', ur • île

Au nnema. ii a a son c-c>mpte 
quelque- films québécois un 
film de Walt I>isne\ qui s inti 
t ule “Nikiu « un film qu'il a
tourne il v a trois ans dans le 
nord de la ville. “La
maîtresse" A ce propos, il se 
souvient avec plaisir qu un 
KHir. a son retour du lunch, 
presqu'en retard, il se précipité 
dans une maison, qu'il croyait 
être la bonne, se rend directe 
ment a la cuisine ou la prochai 
ne scene devait se faire Mats 
ce n était pas la bonne maison 
IjTs pens étaient tellement sur 
pris de le voir entrer comme 
cela, sans frapper, qu'ils n'ont 
nen dit D est donc ressorti le 
plus nat ureUement du monde 
en laissant a tous le honour

Par ces imapes. Tek- Radio 
monde rend bommape a Rn 
bert RivardL un comédien qui 
n a pas fini de faire entendre 
parier de lui et qui. par ses acti 
vîtes, contribue a l'essor cultu­
rel du Quebec

F Girard

qm fut mmmtt-* ë

jf

Om est émmt am Em bnlienm* 
t Mumrd.

c c*t Ja kâignulmt ml

Am érbatf d 
DaafrmmMM.

mm restaurant, en de Pierre

A l'epmqM* de “Surumant”, fit
SauvtmMMt iJmMM Coûta s

Mtmc Robert Rxiurd. et le

JOURNALISTES
(À IA PIGE)

Nous sommes à la recherche de personnes 
(hommes ou femmes) ambitieuses et dyna­
miques voulant se faire une carrière dans 
le domaine journalistique.

COUflE HfiSON

ZOO PM c* 4.00 pn)
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IL Y A

10 ANS D

UNE NOUVELLE ÉMISSION 
L'ÉCOLE DU BONHEUR

St1 >ouvien! on do "l.oti 
tlu bonheur . ce courrier < 
coeur présenté sous forme 
telerom.tn'’ K h bien la di 
seuse et comedienne Suzan­
ne Yaler\ venait d etre en 
^a^ee pour jouer le role d’u­
ne adolescente de lf> ans. 
Son contrat était pour une 
duree de ô2 >emaines. .la- 

J 'e*te Bertrand était l ain

I
matrice et remplissait plei­
nement son rôle.

RIA
'BARTOK
[EN TOURNtE

DANS LE 
QUÉBEC

La jolie chanteuse Ria Fhir- 
tok arrivait a Montréal et se 
préparait a entreprendre 
une tournée à travers la pro­
vince en compagnie de 
Gilles Brown et de plusieurs 
autres edettes de la ciutn 
son. Cette jeune chanteuse 
d'origim allemande c han­
tait en cinq langues, <oit le 
français, l’italien, l'aile 
mand, l’espagnol et l'an­
glais. La tournée en ques­
tion était “Musicorama 66”, 
organisée par C.JM.S.

MARC
GÉLINAS:
DE BIEN BELLES 
COMPOSITIONS
11 y avait un bonhomme 

qui s’imposait de plus en 
plus dans l’industrie du dis­
que comme auteur-compo­
siteur et c’était Marc Géli- 
nas. On se souvient certai­
nement du 45 tours qu’il 
préparait dont les chansons 
s'intitulaient: “Tu appro­
ches" et ‘‘Le bateau de Mi­
nuit ’. Oui, ces chansons 
étaient un fameux succès. 
De plus, et cela était nou­
veau. Marc Gélinas com­
mençait a écrire des chan­
sons d’amour a Ginette Ra­
vel: cela promettait beau­
coup.

DÉGAGEZ, 
C'EST MARTHE 
FLEURANT QUI 

ARRIVE!
Marthe Fleurant était pi 

quee par l’envie d’avoir une 
voiture bien a elle. Suite a 
une exposition d’automobi­
les où elle s’etait rendue, elle 
décida de s’acheter une gen­
tille petite auto sport de 
marque Mustang. Niais ce 
qu’il y avait de drôle dans 
tout cela, c’est qu’a cette 
époque Marthe ne savait 
pas conduire. Inutile de dire 
donc qu’aussitôt après l’a­
chat, elle partait pour une 
ecole de conduite.

JENNY ROCK 
DEVRA SE 
REPOSER

On travaille, on donne le 
maximum de soi même et 
lorsque tout va bien, le sur­
menage se fait sentir. Du 
rant un spectacle que Jenny 
Rock donnait, il y a de cela 
dix ans déjà, la jeune chan­
teuse sentait que quelque 
chose n’allait pas du tout. 
Fatiguée, elle se sentait 
complètement vidée... peut- 
être. se disait-elle, qu’il fai­
sait trop chaud... Immédia­
tement après son tour de 
chant, elle s’est rendue dans 
la salle des dames où elle 
s’est effondrée, évanouie.

Le médecin a constaté 
une syncope due a un épui­
sement total. Ce n’etait. en 
fin de compte qu’un avertis­
sement dont la jeune chan­
teuse disait qu’elle en tien­
drait compte désormais.

k\ '

Je n'y suis pas, veuillez rappeler 
dans quelques semaines

Khoui, Paolo Noel venait 
de part ir en vacances sur son 
bateau. Inutile de dire qu'il 
était encore plus heureux 
qu’un roi. car lui au moins 
n’avait pas de problèmes

d’état a régler. De \ raies va­
cances sans téléphone ni té 
lévision. La tranquilité. la 
mer. voila le paradis de Pao­
lo Noel...

* v M:- 1
•< vx" y *

■y, v' rli

MARC LAURENDEAU: MEME AVEC 
UNE ENTORSE À LA CHEVILLE,

IL FAIT RIRE LES GENS

Pendant que Jenny Rock 
tombait évanouie, Marc 
Laurendeau, un des “Cyni­
ques”, se faisait une entorse 
à la cheville. L’accident sur­
vint lorsque le comédien, se 
hâtant pour aller changer de 
costume manqua une mar­
che et...

Malgré la douleur et la 
difficulté a se déplacer, il 
réussit tout de même à ter­
miner le spectacle... et a fai­
re rire les gens.

Interrogé sur l'accident, il 
répondait avec cynisme 
qu'il s’agissait probable­
ment d'une vengeance de la 
part des membres des Li­
gues du Sacré-Cœur aux­
quels Les Cyniques s’atta­
quaient souvent. Et les 
Cyniques continuaient d’at­
tirer les foules...



JEAN-LOUIS MOIS CHERCHE
NM. VOYAGER

“Jeune homme frisant la 
cinquantaine, hien de sa 
personne, jovial et aimant la 
vie, excellent comédien par 
surcroit, aimerait rencon­
trer femme charmante, jo­
lie, intelligente, aimant les 
arts et les voyages. Les nat u- 
res mortes, prierede s’abste­
nir.”

Jean-Louis Paris qui coif­
fé la cinquantaine (les peti­
tes annonces disant qu'il la 
“frise " mais c’est pour ne 
pas ef f rayer les hi rondel 
les...) pense très souvent a 
effectuer quelques voyages a 
travers le monde. Pourtant

LES SCENES EROTIQUES 
DE BRIGITTE PURKHARDT

Brigitte Purkhardt (pro­
noncez “purkar”) ne sait 
pas trop finalement si ré­
mission de radio a laquelle 
elle t ravaille depuis quelque 
temps sera finalement ac­
ceptée par Radio-Canada. 
Sa piece est en quelque sorte 
troi^ histoires en une, et l'u­
ne de ces histoires est des 
plus erot iques alors qu’il s'a­
git d’une longue séance où 
un homme et une femme 
font l'amour. Bien qu’elle 
demeure convaincue qu’au 
niveau du son cette scène

érotique pourrait être ren­
due de façon très intéressan­
te. sans tomber dans la vul­
garité. Brigitte pense que la 
direction de Radio-Canada 
pourrait hésitera la diffuser.

Quoiqu'il en soit, notre 
comédienne/écrivain se dit 
que si sa pièce n’est pas dif­
fusée a la radio pour des rai­
sons de censure, elle est as­
surée de pouvoir la produire 
sur disque.

Attendons voir.
Au fait, le titre provisoire 

qu’elle avait donné a cette

pièce était: “Faut-il le dire? 
Je ne vous aime plus”. On 
dit “provisoire” parce qu el­
le n’en est nullement satis­
faite et se propose, une fois 
sa piece achevée, de la coif­
fer d’un autre titre.

il ne part pas. La raison en 
est simple et complexe puis­
que c’est par timidité, en 
fait, que Jean Louis Paris ne 
voyage pas. Partir seul, il ne 
l’envisage meme pas puis­
qu'il n’aurait pas l’audace 
de se débrouiller dans les 
multiples circonstances (pie 
doit affronter un vovageur 
(transfert de billets, pro­
blèmes de langues etc...). 
Partir au sein d'un groupe 
dans lecontexte d'un ‘‘voya­
ge organisé”? Encore la, sa 
timidité lui fait repousser 
cette idée car il se sent tou­
jours mal a l’aise au beau 
milieu d’un groupe ou d’une 
foule. Finalement, sa crain­
te du monde le retient sur 
place alors qu’il aimerait 
tant visiter l’Italie, la Grèce 
etc... Qu’attend Jean-Louis 
Paris pour partir?

La femme idéale, semble- 
t-il. Ou plutôt la femme-mi­
racle! Celle qui n’aurait pas 
peur mais comprendrait la 
peur; celle qui aimerait vi­
vre mais saurait attendre; 
celle qui aurait de l'initiati­
ve mais. . . pas trop; la fem­
me a la fois délicate et entre-

y

prenante. C’est le genre de 
miracle qui existe. Si elle 
vous arrivait nez a nez, de­
main matin, Jean-Louis Pa­
ris. que feriez-vous? Chose 
certaine, il terminerait la 
saison du Théâtre des Mar­
guerites a Trois-Rivieres! 
Encore la, Jean-Louis Paris 
a préféré s’installer dans un 
appartement, en pleine ville 
de Trois-Rivières plutôt que 
de se retrouver seul dans un 
chalet d’été. Alors les belles 
filles de Trois-Rivieres... a 
vous de jouer! J. B.

•èr foute petite, toute menue Olga Korbut séduit le 
publie des Jeux de Munich par son charme, sa grâce 
et son talent lors des épreuves de gymnastique. C’est 
un plaisir de la \oir évoluer souriante, avec aisance et 
souplesse dans chacune des épreuves. Cette jeune 
Russe de 17 ans attire la sympathie de tous, f Ile 
gagne trois médailles d’or a la poutre, aux exercices 
au sol et aux compétitions par équipe. Gymnaste 
consciencieuse et acharnée, Olga Korbut participera 
sans doute aux Jeux Olympiques de Montréal.

VOUS TROUVEREZ D'AUTRES 
INFORMATIONS TOUTES 
AUSSI INTERESSANTES 

DANS L'ALBUM 
LES JEUX OLYMPIQUES 
THE OLYMPIC GAMES

68 pages 
d'informations

dont 25 pages 
de PHOTOS COULEURS 
HORAIRE TV COMPLET 
$2.00

(disponible dans tous les kiosques)

l R FK/FDA CHEM
CANAL HUIT 
EN MAURICE

on se verra •••
le 29 août à télé 8

y
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VOUS 
EN DtT PLUS

Tî<é' ri?

RfJEAN LEERANSaiS
' r .**' .> .itfni.t • î*? .î»f î**1 

^ *•? c ^*. 4u . ' " **« mTUf 
«.i, ^ pê'i+.rre'z '

ii r pu? hi.r.' F VS
LEFRA\COI> a tur* <érf ■
cn rs* Rfî **«.’ 3 a pii.» *f
V'rpK î«? ontr»lne iit> va»:ano^ 
ivec -a «t «ck i'j>
eu i a fin iiu d!
i u»* V( i >.^u* M i> .nt i
Siixu»ur p»ij> i?n
e «. "a n* ITieitr* d« La 
P1 iiiîn«r« îa.".> arif t
li?.* o<f rs<'n na<e> V p 't 
B«?rJ utüte avant J# pur' r <t 
•• ur".»1»» »vi»t: e Vj'ia' ^Hit* i.': i 
de p/vutr ter en pr'v1 nce Pevt- 
• a> ia;’-' e parc Kntre ‘enipt-.

. est a ctire tu aMM> d !cîiîOf*.
ii'it pur »urvn>tr '.'urr’er -« r 

film pohcier dan> m u rtbJe da 
per r de a (lendarmene K*'%aie. 
en rear >trer 4uetgue> enu^siort» 
ie ' Rue eev Pl/noti.' ' et peur. 
efre ta *e quelque" arui«>nc«s 
comaiema!e> In ‘h« mme 
boo^ue . c est e oeitraue i an 
choœeur'

Quand Suzanne LAN- 
GLOI> avow qu elle est 
danirereuseTnent maniaque, 
il ne faut po> du tout s aifo 
Ier B aes’afit pas de pvrrho- 
manie ou de mantes sexuel­
les ni d tauter les maniaques 
du rasoir' Simplement, elle 
est une pnet ornant aque En 
temps normal, jamais elle ne 
sort son petit eiqpn de sua 
etm mais quand elle part en 
vos3tpt c est delà folie dou­
ce. il faut qu’elle photoera- 
phiercHit ce qu’elle découvre 
dans les pass etranger» 
Avec cette douce manie, elle 
a accumule jusqu'à ce jour 
environ 1.8)0 diapositives 
couleur de divas pays: ta 
met. France. Tunisie. Italie. 
Grece. Espagne. Corse et 
aussi de la vüie de Tanger. 
Ses amis n’ont qu’a lut dire:
‘'Em me ne nous donc e» 
Cane, à satr. et bop? tout le 
monde “tnppe” sane bouger 
de sem Êauâêuü. Lue vraie 

tderèvea...

JEAN LO LIS PARIS de

acimsoiu .ie îe tu 
re-'* * jr '.*e"<5r mmense tV. 
-.i . .e e «.'crnetlj er iep».i.''
.'i .s.e*.r* années ivair. .••:t.et' 

r e ivec passum ^ne nui', 
«te îe Uvns de theatre et 

. e r. .*• Si (ü-sques t et iiu 
Krv ? i. « ur» représente ii r 

-eu e Tient me me’'ve! eii>e 
e t» mi mai» -turtoat me 
»c nen? .te commun : catx'n n 
'en>e o* ur uï Or • r» <ie .i ■îe'- 
i ere i'eve .ies p» mpier» in ■'

• emîie i *a .-ige i .ipoartcmenr 
d»-.» et. ie*. .1 vivait ivec vor 
■*ere et. -u mere Jeun Louis Pu 
*• - i . de meme pu -a uver a 
-. i' »* .le -es viilie» '.■ 'ns -na.s 
i en •ea ^tre e^aiement île- per 
■es àimiouretuves qu '! *es-er,r.e 
e- * • re i i|i>urd hui Reste cour 
:e meme vuÆsamnunc >ie Tel 
e- . Ti re- pour passer de i-in 
le-- -a tves artistiques

On -ai* que PIF RF SE­
NEGAL travaille sans arnt 
meme *t le public n’est pas 
tou fours temoui de sa parti­
cipation de chon>te p»>ur 
une multitude de commer­
ciaux et talas. Aussi mente 
t »i de belles vacances qu’il 
prendra dans quelques se­
maines en compagnie de sa 
:emme et de ses deux filles. 
C’est dans le doux pavs de 
Virginie que tes Senecal 
.rent se reposer en août. 
Quant aux vacances amou 
reuses en tète-a-tete. papa 
maman, c’est toujours au 
cours de Haver que les deux 
pigeon» s’esivoéôit vers les 
mers du Sud...

Ae’ Que c est difficile ae se 
-eraer.-re zu travail quand m 
rentre de vacances et par »ur 
ctvit quand c est la peroce des 
Olympiques MARCEL GA 
MACHE doit se remettre 
sérseuseœu* au travail de la 
redaction des textes de 
“>vmpbunec en vue de La pro 
chaîne -aisor. mais lfleure est 
pénible car l’auteur du tele ro­
man voulait tout voir ce qui se 
passait au grand stade par le 
truchement de son appareil le 
television Si cela peut ie conso­
ler ti n était pas le -eui dans la 
meme situation'

STUOIO DE TOWTE ET TOILETTAGES

cJJS. Jeanne f Cnrjg*
SERVICES PROFESSKMRCLS

»1 WBMÊU*. L

& &

IA LAVAC. MONrmOlL ET LA f«VC SUO

IEB MOT MYSTÈRE
tavt'es-.rao*» &ar-i trttr »«v r«p«r>s«5 au AAo» •Ayrter» aprut

ko **raq«r au hasurU. vous puU<i«ro«vs <*s nom» d« cinq a«'vonn«v qui 
va T»*ri»ar«»if cftacuna k*» * 5 tourv.

Août pœs-opar il «aus »u#9i* da com^latae ia mot ' AAoi Myvfa- 
r« d'aMcrire *«era -«ports* dons W caviar a>ns< qua v»» vonvv
e* aUrewa W ou6fiai pas d'y avclur* aussi o qrsito. f aifas aarvamr 'a

8 eponse‘MOT MrSTTRf”
Te< e-Radiomonde 
225 est rue Roy 

Montrée! H3L 2B2 YHke
Adresse.

10 II

....Téléphoné

2 IJ 14 IS 17 IR 19 20

ff : Ê

LE MOT MYSTÈRE COMPTE 8 LETTRES 
SUJET: U PHARMACIE

les mots
devront

A eau liquide peroxide shampooing
alcooi emplâtre M sirop
analgésique F magnésie soin
analyse fluide mal poUxsse sohihon
antibiotique formule mercure poüon suppositoire
aportncoMe H

' »4. LIOGK prescription T
herbe O Q tafc

B huile onguent quinine tompon
bandage
barkaAjngue 1

instrument oxyde
■
récipient zz

C
calmant iode oxygène
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cure peau sef imHinç
K lime pémciitine séton renie
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SERGE BËLAIR FÊTE 
LES 27 ANS DE
DENIS NIQUEIIE

AU“a
DE CHÂTEAUGUAY

Gilles S'iquette, le reporter Robert Audette. Gaston Niquette, 
Normand Herneron, l*ierre Nadeau, Alain Tréhout, Richard 
Rrouillette, Serge Relair, Gaétan Nadeau et Marcel Raquette.

*
Madame Gilles Niquette donnant un coup de main a son beau- 
frere Denis.

Serge Bélair et Denis Niquette vont payer une visite aux cuisi­
niers du “ElMirador”.

Denis Niquette vient d’a­
voir 27 ans. Pour cet anni­
versaire, son grand ami Ser 
ge Hélair avait réuni un 
groupe d’amis au “Kl Mira­
dor de Châteauguay. Ce­
pendant l’ami Denis ne se 
doutait de rien. Hélair lui 
avait raconté une histoire 
des plus farfelues et Niquet­
te avait mordu a l’hameçon 
comme un beau gros pois­
son.

C’est tout un monde qui 
s’est réuni joyeusement a 
quelques milles de Montréal 
pour célébrer l’année chan­
ceuse de Denis (27 ans le 27 
juillet). Maman Niquette 
était la. Toute heureuse de 
voir son Denis se faire fêter 
ça. Bélair était tout là aussi, 
commandant les opérations 
de la fête. Notre directeur de 
l’Information chez Québé­
cor, Pierre Nadeau, n’aurait 
pas voulu lui non plus man­
quer ça. Pis y’avait aussi le 
gars qui seconde si bien la 
nuit, le jeune mousse Alain 
Tréhout. Et combien d’au­
tres, tellement d’autre mon­
de qu’on ne finirait plus de 
vous les énumérer. Notre 
part a nous a TRM c’était 
d’envoyer notre photogra­
phe puis de remener ces bel­
les images que nous vous of­
frons avec plaisir. Denis Ni­
quette bonne année chan­
ceuse et continue ton bon 
boulot. T’es un “as” toi aus­
si...

JL.

Monsieur Joseph Fort, Isabelle Niquette, l’an­
cien “gros Bélair”et Denis.

/ J'.t

Æj\
y

Denis Niquette, Michel Jasmin et Normand 
Bergeron de Québec Lumière.

Serge Bélair, Pierre Nadeau, directeur de l’information aux Pu­
blications Québécor, maman Isabelle Niquette. Alain Tréhout, 
Normand Bergeron et Denis Niquette.

rP* ■

Les cuisiniers Joseph et Maurice, Serge Bélair et le “fêté” De­
nis Niquette.

Mi Ni

INCROYABLE... MAIS VRAI

“TUMEUR t*

Joliette, mai 1976

A la suite d une fracture au bras droit, mon fils. 
Rock, est allé à I hôpital pour y subir des examens et 
radiographies. D'après les médecins, il avait une tu­
meur et l'amputation était devenue nécessaire En ap­
prenant cette nouvelle, mon fils, âgé de 1 2 ans seule­
ment, perdit l'appétit et le sommeil.

Moi, son père, ayant déjà été guéri par M. J. 
Anatole Desfossés pour ulcère à l’estomac, mon fils 
se rendit le voir et le lendemain il commençait à man­
ger. Il est allé le voir environ 7 fois et il a obtenu sa 
guérison. Nous l’apprécions beaucoup et conseillons 
à tout le monde d aller le voir.

<2

EUGÈNE BARIL,

S330, Notre-Dame de Lourdes, 
Cté., Joliette, P.Q.
Tél.: 756-2650

POUR TOUTE INFORMATION:
J. ANATOLE DESFOSSÉS

506 est, boul., St-Joseph, Montréal, tel.: 521-2854
BUREAU TOUS LES LUNDIS: 9 h a.m. à 8 h p.m.

SANS RiNDEZ-VOUS
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Li/ l’avlor et un dessina­
teur (le mode se sont bien 
amuses parait -il, aux de 
pens des autres invites ciu'il 
\ avait a une reception où 
tous deux se sont reneon 
très Ils >e lançaient, d'un 
côte a l’autre de la table 
des. fraises. Au debut, c’e- 
tait drôle. Apres quelques 
minutes de ce jeu cepen­
dant. leurs voisins de table 
ne riaient plus beaucoup.

On rapporte qu avant de 
devenir une super vedette 
du cinema. Al Pacino était 
un petit coquin... Il tra­
vaillait comme concierge 
dans une maison a apparte­
ments et s’arrangeait pour 
rencontrer les belles locatai­
res de la place en faisant 
éclater leurs fusibles. Les lo­
cataires en question descen­
daient alors voir le concierge 
pour qu’il vienne regler le
petit problème...

* * ♦

L’acteur/producteur Mi­
chael Douglas est fou d'a­
mour pour sa nouvelle petite 
amie, une étudiante de 19 
ans nommee Nanc\ Pfister. 
L'acteur qui vient tout juste 
de se séparer de l'actrice 
Brenda Vaccaro dit: Dieu 
Merci. Nancy n'est pas une 
actrice ”... Ce qui veut dire
ce que cela veut dire...

* ♦ *

Peter Falk, le détective au 
vieil imperméable a pris 
dernièrement connaissance 
de la derniereoffre (qui n'est 
peut-être pas la derniereI de 
NBC: 1 million de dollars 
pour refaire quatre épisodes 
de Columbo. Falk n’a pas
encore dit oui... ni non.

* * *

Le très drôle Peter Sellers 
sera le vilain Fu Manchu

æsr.

dans un prochain Film. On 
>ait que ces films, générale­
ment assez drôles, parlent 
d’espionnage et de Fu Man­
chu, le méchant, qui desire 
devenir niait re du monde. 
Avec Peter Sellers, ce sera
encore un peu plus drôle...

* * *

'LsrM

Le quatrième mariage de 
Frank Sinatra lui aura coûté 
quelques 6(K),(KK) dollars. En 
1999. il épousait très simple­
ment Nancy Barbato. En 
1951 cependant, son maria­
ge avec Ava Gardner fut un 
peu plus élégant. Apres plu­
sieurs années durant les­
quelles une foule de rumeurs 
disaient que Sinatra pensait 
se marier, il épousait se­
crètement l’actrice Mia Far­
row. 10 ans plus tard, c’est 
au tour de Barbara Marx
d’épouser l’unique Sinatra.

* * *

Susan New man. la Fille de 
Paul, âgee de 23 ans vit dans 
la crainte de se faire enlever 
un jour comme Patty 
Hearst. Cette peur lui vient 
d’une mauvaise experience 
vécue il y a quelques années 
lorsqu’elle marchait dans 
les rues de New York. De 
plus, elle a très peur pour la 
vie de son pere qui fait régu­
lièrement de la course auto­
mobile. Elle devrait prendre
cela un peu plus “cool”...

* * *

La très belle Bianca -lag 
ger. la femme de Mick, le 
chanteur des Rolling Stones 
est maintenant âgee de 31 
ans et... ne vieillit pas. Le 
couple a aujourd’hui une 
tille de 4 ans nommee-Jade.

* * *

* m

Léonard Nimov, le fa­
meux M. Spock de l’émis­
sion Star Trek dit que defi­
nitivement l’occultisme est 
une réalité. Il parait qu’il a 
déjà “communiqué” avec 
l’esprit du poete Edgar Al­
len Poe. En tout cas, il sera 
l’animateur d’une nouvelle 
sérié américaine qui tentera 
de jeter un peu de lumière 
sur des phénomènes inexpli­
cables comme la présence 
des extra-terrestre, le mons­
tre du Loch Ness, le vaudou, 
la réincarnation etc... Ils ont
bien choisi leur animateur.

* * *
Durant les longues pério­

des de repos entre deux 
scenes lors d’un tournage, 
les acteurs et actrices ont 
chacun leurs petites habitu­
des pour tuer le temps. -John 
Wayne aime p a r t i c u - 
lierement jouer une partie 
d’échecs ainsi que Rock 
Hudson. Tous deux sont t rès 
heureux lorsqu’ils se retrou­
vent sur le même plateau. 
Bob Hope emporte toujours 
avec lui son équipement de 
golf et joue une petite partie 
seul ou avec d’autres. 
Sammy Davis Jr. lui, s’a­
muse a imiter d’autres ac­
teurs; ses spécialistes sont 
-Jerry Lewis, Cary Grant et 
-James Cagnev.

LES MOTS 
CROISÉS DE

1 O 1 A ^ A 7 Q

RADIO
.MMNDE,
10 11 12

12 3 4 5

HORIZONTALEMENT
1— Membre. — Usons.
2— Mûrit par la chalaur 

d'août. — Chose considé­
rée comme sans valour.

3— Boucherez avec du lut. 
— Saint.

4— A Athènes, lieu de reu­
nion de l'Assemblée du 
peuple. — Qui a de gros 
os.

5— Se dit de la grâce qui 
contraint.

6— Qui a une forme quo- 
drangulaire. — Cordage 
terminé par un noeud qui 
se serre par le seul poids 
du corps qu'il entoure.

7— Enleva. — Crâne. — Par­
couru des yeux.

8— Rivière de Sibérie. — 
Vase d'ornement.

9— Titre décerné à certains 
officiers de T ancien empi­
re turc. — Individu. — 
Pronom personnel.

10— Canadien National. — 
Berceau.

11— Equipions d'une cuiras-

0 111?
VERTICALEMENT

1 —Siège suspendu sur le­
quel on se balance.

2— Qui tire sur le rouge. — 
Chlore.

3— Relatif à l'autocratie.
4— Mesurer au stère. — Cité 

légendaire bretonne. — 
Neuf.

5— Met de niveau les assises
d'une construction. — 
Qui n'est pas cuit.

6— Saison. — Saillie du côté 
externe de la paume de 
la main.

7— Sophiste grec, adversai­
re d'Isocrate. — Sélé­
nium.

8— Iridium. — Tailles.
9— Elle est chargée d'un 

message. — Iridium.
10—Gagné, remporté. — 

Gros serpent.
11 —Sans vêtement. — De fa­

çon utile.

6 7 8 9

12—Forme intermédiaire en- 12—Fleuve des Enfers. — 
tre la faille et le pli Connu. — Anneau de 
(géol.). — Femelle du rat. cordage.

I
Nom:.................................................................................  I

I
Adresse:........................................................................... J
Ville:............................................    }

A chaque semaine, cinq 
lettres seront tirées au ha­
sard, parmi les réponses 
de nos lecteurs, afin de 
choisir les personnes qui 
se mériteront chacune un 
microsillon.

Pour participer a ce con­
cours, il vous suffit de nous

faire parvenir la solution 
aux “Mots croisés” de la 
semaine en envoyant le 
tout à:

LES MOTS CROISES 
Télé-Radiomonde 
225 est, rue Roy 
Montréal H2W 1M5

SOLUTION DE

LA SEMAINE DERNIERE:
LES GAGNANTS

Nicolas Langlois de Les Saules 
Québec; Mme Pauline Paradis de 
Montréal; Réal Leblanc de Mont­
réal; Michel Lamontagne de 
Chrysostome Cté Lévis; Marie- 
Claude Gagnon de Cap-Chat.

u rararoi

NAlZ mou.
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UEDETTE
par Sylvie ~

Michele Richard c*st une artiste qui a toujours suscite 
fortement la curiosité du public. Que son charme et son 
sex-appeal y soient pour quelque chose, elle en est bien 
consciente; c’est pourquoi elle ne laisse rien au hasard, 
soignant sa publicité de son mieux. File a toujours su faire 
preuve de grand professionnalisme et c’est sûrement pour 
cette raison qu’elle s’est aujourd'hui méritée le surnom de 
"Star nationale”.

MICHÈLE RICHARD
y

DIFFICILE A MARIER
Michele est Bélier ascen­

dant Capricorne. Cet ascen­
dant apporte un élément 
stabilisateur qui refroidit ou 
tempere le caractère trop 
fougueux de Michele. Le Bé­
lier l’incite a aller de l’avant, 
a plonger tète premiere dans 
le futur alors que l'ascen­
dant au Capricorne lui con­
seille de réfléchir, de se lier 
sur les experiences passées 
avant d’agir

Cela est d’ailleurs confir­
mé par la conjonction Mars- 
Saturne au carré du Soleil et 
si Michele Richard donne 
l’impression d'agir sous le 
coup de l’impulsion, cela 
n'est pas tout a fait le cas. 
En fait, deux tendances qui 
semblent contradictoires 
coexistent chez elle: a cer­
tains moment, voulant aller 
trop vite, elle fonce tète pre­
miere. prenant des risques 
et agissant de façon impulsi­
ve. A d'autres moments, au 
contraire, elle prend le 
temps de taire les choses, 
émet quelques calculs et hé­
sitations, bref, elle se veut 
prudente.

Cette même conjonction 
de Mars-Saturne dissonante 
n’est pas toujours favorable 
au point de vue de la santé. 
Cela peut saper l'énergie 
provoquant une moindre ré­
sistance physique ou la ten­
dance a se fatiguer facile­
ment. Mais cela n est pas 
vraiment un handicap pour 
Michele Richard puisque la 
nature l’a dotée d’une volon­
té a toute épreuve. L'ambi­
tion et l'esprit d’initiative 
prennent toujours le dessus. 
Elle a des projets plein la 
tète et toujours quelq ue cho­
se de nouveau a entrepren 
dre.

Toutefois, on note chez 
elle un manque de souplesse 
pouvant se manifester prin­
cipalement dans ses rap­
ports avec les gens. La con­
jonction Mars-Saturne en

secteur T au carré du Soleil 
ne favorise pas toujours l’ad­
hésion au groupe. Michele 
est une femme farouche­
ment individualiste et quel 
que peu dominatrice: elle a 
tendance a décider pour les 
autres ce qui ne fait pas tou­
jours l’affaire de tout le 
monde C’est aussi une des 
raisons pour laquelle Mi­
chele Richard devrait y son­
ger sérieusement avant de 
s’engager dans le mariage 
car elle pourrait y récolter 
des désappointements. De 
nature, elle peut se révéler 
assez méf iante f ace a ce gen­
re d'engagement

Il semble que l'influence 
familiale n’ait pas eu une is­
sue toujours favorable face 
au développement de Mi­
chele; un sentiment de vide 
ou de solitude peut en résul­
ter aujourd'hui (la conjonc-

BEAUCOUP 
D’IMPRÉVU 
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CARRIÈRE
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Carte du ciel de naissance de 
Michele Richard, nee le 17 
avril 1946à O.O.'Jh, a Sherbroo­
ke.

tion Ma rs-Saturne au can 
cer au carré du Soleil près du 
secteur 4, le foyer, la ta 
mille).

Voyons maintenant ce qui 
résulte de la vie affective de 
Michele Richard. En amour 
donc, elle peut mettre du 
temps avant de s'assurer de 
son attachement affectif, 
mais une fois cela réalisé et 
qu elle est certaine de ses 
sentiments, c'est pour long 
temps. Michele aime pro­
fondément; elle prône la fi­
délité car elle même est 
tidele.

•J'aimerais ici attirer votre 
attention sur un fait astrolo­
gique très important qui >e 
produit tous les 29 ans envi 
ron; il s'agit du renouvelle­
ment du cycle de Saturne 
qui s'est avéré une période 
très difficile a passer pour 
Michele puisqu'a la nais­
sance des dissonances exis­
taient sur son Saturne natal

Comme on le sait l’été der­
nier, au moment du retour 
exact de Saturne sur sa posi­
tion natale. Michele appre 
nait que sa mere était con 
damnée par les médecins. 
C’est ainsi que l'invincible 
Saturne a dürement trappe 
notre vedette mais cette pé­
nible experience lui a appor 
té une plus grande maturité 
et une certaine sagesse de 
vant la vie

Cette année et plus spé­
cialement vers septembre et 
octobre. Uranus passera en 
conjonction sur la Lune si­
tuée au Mil ieu-du-Ciel.

Il pourrait donc se produi­
re des événements a carac­
tère un peu imprévu concer­
nant sa carrière Sa vie pro­
fessionnelle pourrait pren­
dre de l'évidence et Michele 
pourrait faire davantage 
parler d’elle a ce moment

7 août 
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SENËCAl:
TROP

VIEUX!
Ca doit faire une dnile de sen­

sation de se voir le “pépère" de 
la bande quand on a ete habitué 
a être considéré comme le jeune 
prodige pendant une bonne 
partie de sa vie.

A 15 ans, Piere Senecal était 
trop jeune pour chanter dans 
les clubs et les boites de nuit. 
Pourtant il faisait déjà carrière 
dans la chanson. Aujourd’hui, a 
13 ans, il appartient à une ligue 
inter-sénior de baseball dont 
plusieurs joueurs sont repêches 
pour représenter le Canada 
dans divers tournois mais... il 
est trop vieux! Cette ligue qui 
regroupe d’anciens joueurs ju­
niors connaît une moyenne 
d’âge au sein de l'équipe qui se 
situe a 25 ans. Même l’instruc­
teur de la kgue est plus jeune 
que Pière! Mais ça ne fait rien. 
Pière est ravi de participer a un 
groupe sportif actif qui exige de 
lui une participation régulière.

Excellent voltigeur de gau­
che, (il est moi ns-spectaculaire 
comme lanceur et ne casse rien 
au bâton. Mais pour la défensi­
ve. tenez-vous bien! Même à 33 
ans, un “vieux" sait se défen­
dre.

Dans ses heures de détente. 
Piere joue encore au golf et au 
tennis Ca doit être pour ça 
qu’il fait un beau vieux. Si les 
ligues de baseball ne veulent 
pas le repêcher pour les tour­
nois, j’en connais quelques- 
unes qui le repêcheraient volon­
tiers pour un autre genre de 
match... J.B.

LES OLYMPIQUES
LUI ONT fut PERDRE 

LE 60ÛT 
» VACANCES

("est vrai qu’elle fut particu 
lierement éblouissante, cette 
Ouverture des Olympiques 
dans le grand stade. Meme si 
elle se trouvait confortable­
ment installée dans sa maison 
des Laurent ides, entre le lar­
des Seigneurs et le lac (ïumdon. 
Nicole (îermain est rentree tout 
droit a Montréal, le soir du 17 
juillet, pour assister a la perfor­
mance Et je crois bien que Ni 
cole («ermain exprime ici le 
sentiment qui nous a tous ani 
mes. ce soir la:

“Avec l’Ouverture de l’Ex­
po t*7, c’est un des plus beaux 
moments que j’ai vécus. On 
avait le sentiment de s’élever. 
Et je crois qu’on a ete très ne-

1w
i? i>
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LA F( )N DATION CRAVEN
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Routière McKay 1910

Au temps où l'automobile 
marchait au pas
pavillon'PROMfcNADE'
Terre des hommes 
du 17 juin au 6 septembre 1976

gatifs face a cette grande cho­
se comme nous le sommes 
presque toujours quand il s’a­
git de nous elever. On a peur 
de s’elever de terre a cause de 
notre heritage ancien et de 
cette education qui nous a ha­
bitues au terre a terre. On a 
peur de “partir”. Mais la. 
c’est fait. On est partis! Il n’y 
a qu’a continuer.”

Nicole Oermain prouve 
qu’elle connaît les Québécois 
jusqu’à la racine. Croyant tou­
jours qu’on est nés pour un p’tit 
pain, les grandes choses nous 
terrifient, on a l’impression que 
l’enfer est au bout d’un bel 
élan! On a peur de mettre le 
prix parce qu’on craint que le

I
—«prix soit bien "pire” qu’il ne le 

sera en réalité. On paiera de 
quelques efforts, bien sûr. Mais

I

pas tant que ça Pas a en mou­
rir1 Et Nicole Oermain de pour 
suivre:

“Moi, apres avoir vu ça, je 
n’avais plus le goût de me re­
poser en vacances. J’ai le 
goût de me remettre au boulot 
et d’ameliorer encore l’émis­
sion que je fais. C’a m’a stimu­
lée pour faire un pas en avant, 
pour grandir encore.”

Et c’est ça qui est beau. C’est 
des gens comme ça qu’il faut 
pour nous secouer de nos 
vieilles “bibittes” de serre ..

J. B.

L’OBÉSITÉ:
MÉTHODES ET TRAITEMENTS LES PLUS 

MODERNES MAINTENANT À MONTRÉAL

C’est ce que nous apprenions lors de l’ouverture officiel­
le du Centre d’Esthétique Yvon Scheffer.

En effet, les Montréalais se donnent les méthodes et les 
moyens les plus avancés pour le traitement et le contrô­
le de l’obésité. Ce centre analyse en profondeur les 
causes de chaque cas et propose au patient le plus effi­
cace traitement comprenant la perte de poids, un pro­
gramme de rééducation et une continuité d’assistance 
en vue de l’élimination permanente et définitive du 
problème. Pour vérifier avec précision l’efficacité du 
traitement le Centre évite l’erreur de la balance en éva­
luant scientifiquement les proportions de l’eau et des 
graisses perdues par l’organisme grâce au “Moniteur de 
Diète”.

Sur cette photo de gauche à droite: La chanteuse Mary- 
lène, le Dr Yvon Scheffer, et Mlle Rollande Morin, réali­
satrice de l’émission Pour Vous Mesdames à CFTM.
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^rand silence. Kile s’en est 
allée a Paris où elle a fait 
carrière pendant quelques 
temps avec un nom plutôt 
amusant: Indienne Ravel, 
dinette commença a peine à 
connaître un grand succès 
chez nos cousins de France 
quand un malin virus fit son 
entrée. Ravel revint au Ca­
nada et elle fut très très ma­
lade. Pendant un long mo­
ment ses proches étaient 
certains qu’elle ne s’en ré 
mettrait jamais. Mais c’est 
une fonçeuse cette Ginette, 
(’’est le genre de fille qui 
peut se sortir de n’importe 
quoi. Alors... il n’est pas sur­
prenant de voir aujourd’hui 
le miracle se produire. Gi-

LE VRAI RETOUR A LA 
CHANSON DE GINEÏÏE RAVEL

Pierre Calvé s’est pris je 
ne sais trop comment {x>ur 
convaincre la mere Ravel de 
faire un retour a la chanson. 
Chose certaine, l’auteur 
compositeur a gagné haut la 
main la partie. Et Ginette 
Ravel sera sur la scene de la 
boite à chansons du Méri­

dien ce 2 août.
Le retour de Ginette Ra­

vel a la chanson en est un 
heureux et important. On se 
souviendra sans doute que 
Ginette était a un certain 
moment une très grande ve­
dette de la chanson populai­
re. Puis ce fut le silence, le

nette Ravel fera un retour a 
la chanson digne de son 
nom. Calvé a joué juste et 
nous ne manquerons certai­
nement pas d’aller applau­
dir la vedette. Réservez 
donc au plus tôt votre place 
au Méridien... car notre pe­
tit doigt me dit qu’elle fera

t

Cn 15 jour* * de chanttona au Méridien pour l'excellente Ginette 
Ravel.
salle comble a tous les soirs. 
Le mot de Cambronne Gi

UN DÉMÉNAGEMENT 
ET UN NOUVEAU 
45 TOURS POUR 
GUYLAINE GUY

a uneGuylaine Guy fut 
certaine époque vendeuse a 
plein temps chez Ogilvy au 
centre-ville. Elle passa 
même quelques temps chez 
Morgan (aujourd’hui la Charles Trenet est celui qui 
Raie) ou elle vendait des e8t responsable de la belle 
boutons. Mais très vite elle carrière Européenne de notre 
nous fit ravie par le grand Guylaine Guy.
Charles Trenet. Très vite marne nous apprenions par 
aussi elle devint une grande nos espoirs que Guylaine 
“star” dans les Europes. était a quitter son grand et

fort luxueux appartement, 
Puis... elle quitta prati- face au Louvre pour aller 

quement sa carrière pour se s’établir dans quelque chose 
marier et consacrer sa vie a de plus petit quelque part à 
ses belles-filles. Guylaine Montmartre. Si je ne m’a- 
Guy revint au Québec il y a buse notre source d’infor- 
quelques années pour un mation nous a raconté aussi 
spécial de Maurice Dubois, que ses deux belles-filles s’é- 
Mais à part cela c’est à Paris taient mariées et retirées sur 
qu elle réside et qu’elle coule des fermes en Normandie, 
des jours heureux. Cette se- Mieux encore notre source

CONTRAI MIROBOLANT POUR JACQUES MICHEL

Polydor lui donne 
100,000 dollars d'avance 
pour 4 microsillons

nette, je serai la, nous serons 
là!

Jacques Michel va très 
sûrement sauter sur les 
murs et grimper dans les ri­
deaux quand il va lire notre 
nouvelle. Lui qui déteste les 
journalistes, ne nous par­
donnera pas notre indiscré­
tion. Mais il devra quand 
même se dire que nos es­
pions sont pas mal bons.

Jacques avait un excel­
lent contrat d’enregistre­
ment de disque avec la mai­
son Trans-World. Mais

Jacques Michel bat Ginette 
Reno sur son propre terrain.

V.

V.

nous a appris que Miss Guy 
avait un nouveau 45 tours et 
que ça démarrait à nouveau 
pour elle en France.

EN VRAC
• GUY CLOUTIER est
comme on le sait papa d’une 
mignonne petite fille pré­
nommée Véronique. Il se 
pourrait bien qu’un autre re­
jeton vienne s’ajouter à sa 
tamille. L’épouse de ce der­
nier pense être à nouveau 
enceinte en ce moment. De 
la relève pour le petit Si­
mard quoi!

• ••
• CHRISTINE OLI­
VIER: La belle enfant a été 
tellement emballée par la 
Martinique qu elle aurait 
l’intention d’aller y habiter 
un de ces jours. Pis ça tom­
berait bien, car elle a un 
amoureux sur place. En at­
tendant elle est au Québec... 
ou du gros boulot l’attend.
• JENNY ROCK avait de­

mandé le divorce de son 
mari François Dowd il y a 
quelques temps. Le tout se 
finalise en ce moment et 
Jenny attend ces jours-ci le 
certificat du Gouvernement 
qui en fera une femme libre.

quand la fin de son contrat 
arriva il demanda une som­
me astronomique a cette 
maison afin de signer à nou­
veau avec eux. Ce que ne sa­
vait pas Jacques c est que D’ailleurs son tout premier 
I rans World n était pas 33 tours chez Polydor est 
tout à fait près à cette sur- maintenant terminé et sera 
prise et laissa aller le chan- sur je marché quelques se- 
teur. Quand la maison Poly- maines avant qu’il se pro- 
dor apprit la nouvelle elle duise à la Place des Arts. Se- 
convoqua Jacques à ses bu- ion nos sources (plus que fia- 
reaux. Et... il semble que files) il serait le chanteur le 
Jacques Michel ait obtenu plus payé en ce moment en 
ce qu il voulait. Imaginez il ce qUj a trait a une compa- 
aura 100,000 dollars d avan- gnie de disque. Ginette 
ce. C ependant pour cette Reno avait reçu chez Trans­
somme, l’auteur composi- World la somme de 75,000 
teur-interprète devra pro- dollars en avance pour ses 
duire 4 microsillons d ici les disques français produits au 
prochaines années. Québec.

• ROCH POISSON fera 
dès le 14 août un retour à la 
radio de CKAC. L’homme 
nous fera son numéro le sa­
medi entre 15 et 18 heures. 
Le titre de la chronique de 
Poisson sera tout naturelle­

ment “Show Time”.
• J AN Y KELL: Tout va 
donc très bien, dans le 
meilleur des mondes pour la 
vedette Jany Kell. Son papa 
est venue de sa Bretagne (il 
a 73 ans) pour voir de ses 
yeux notre Québec. Puis 
pour assister aux fiançailles 
de sa fille. Jany va bientôt se 
mettre la corde au cou, l’élu 
de son coeur est nul autre 
que l’homme d’affaire Ro­

nald Sabourin.
• ROGER SYLVAIN: Le 
fils adoptif de Rosita Salva­
dor n’arrète guère de traîner 
sa bosse au quatre coins de 
la Province. Cette semaine il 
se retrouve à Val D’or, puis 
la semaine prochaine il sera 
à l’Hôtel Henri de Rouyn. 
Sylvain dans sa missive 
nous prie de faire ses amitiés 
aux lecteurs de TRM. Voilà 
qui est fait.
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PROCURE-TOt

■mtim

INCLURE UN CHÈQUE OU UN MANDAT ROSIE AU NOM DE RHOTO-VEDETTES

(PETIT) (MOYEN) (GRAND)
TON NOM:

1 chandail : $2.75, plus 23 cants pour la taxa, 
plus 22 cants pour las frais da posta,

TOTAL $3.20

3 chandails : $7.50, plus 60 cants pour la taxa, 
plus SO cants pour las frais da posta,

TOTAL $8.70. VIDil TON ADRESSE 

TA VILLE:

TÉLÉPHONE: ........... CODE POSTAL -
INC IRC LE LA (OU LIS) CRAND!UR(S) 

QUE TU DÉSIRES:

BlBUOTHÈQKf
DU WÔ3

ÜVIfVfFûlATp
c'est si facile ...


